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CHEMINSDEFER._ere

ROUTE DE LA MALLE
DE

NEN-YOREET BOSTOX.
CHEMIN DE FER DU CHAMPLAIN ET DU

ST. LAURENT ET MONTREAL ET NEW
YORK.

ARRANGEMENT D'ÉTÉ.
E Vapeur Iron Duke partira pour Montréul

L Sud et rejuindra 18 Trains pour Rouse’s
Point à 6 A. M. et 3 P. M., se joignant à Rou-
se's Point avec les vapeurs du lac Champlain, les

Chemins de Fer du Vermont Central, de Rut-

land, Burlington et Ogdensburg. ; ;

Les voyageurs par le-convoi du matin arrive-

ront le mêmejour à Burlington, Ticonderoga, lac

(George, Saratoga, Troy, Albany, New-York, Bos-
tonet les poiuts intermédiaires.
KFIl ny à pas d'autre route qui aille à New-

York ou Boston le mame jour. ]

Ceux par le Train de Paprés-midi arrivent a
Boston du bonne heure le lendemain, matin et à
New-York dans l’après-tnidi. Cette route jusqu’à
Boston est nouvelle et plus convenable que toute

e

Hes voyageurs par le chemin de:Fer de Mout-
réal et New-York & 3.30 P. M., rejoignent a
Mooer’s le Chemin de Fer de Plattsburg, se re-
liant aux chemins de Fer et Vapeurs, comme ci-

desTrains q'i s'arrêtent aux Stations Locales
quittent Montreal po .r Ruuse*s Point à 4.30 P.M.

Les Trains de la ligne de Montréal et New-
York marcheront comme suit :

LES TRAINS QUITTENT
LACHINE:

2.00 a.m.

LES TRAINS QUITTENT
MONTREAL:

7.13 p.m. avec les pas.
sagers pour
le Lady Sim-
Sont.

9.00 a.m. avec les pas.
sagers du Sud.

12.30 p.m.

8.30 a.m.

Midi aver les pas-
sagers des va
peurs de lu
Malle du H.-
C. ;

2.00 p.m. Ligne améri-
caine du H.--

2.30 p.tn.

C.
3.30 p.m. Ligne directe |4.00 *

du Sad,
5.00 p.m. 5.30 +
6.30 pam. 7.00 «
Ou peut avoir des renseignements aux Bureaux

respectifs des Compagnies, No, 67, Rue des Com-
missaires, et à la Station de la Rue Bonaventure.

ler août. aa—55

EE
CHEMIN DE FER DU GRAND TRONC,

ARRANGEMENT I’ETE.
EPUIS #1 aprés LUNDI, le 31 Août, les
Cunvois voyageront cormme suit :—

DIVISION EST. |
Le Vapeur ‘Fraversier quittera Je Quai au pied dei

la Place Jacques Cartier avec les Passagers
peur le Convan Direct atlanta PORTLAND,

 

   

BOSTON et QUEBEC. ....... ä 7.00 ALM,

Le CONVOI dACCOMMODEMENT. arrétant
lv soir a SHER BOORE... ..... 49.00 A.M.

CONVOL EXPRES pour QUEBEC, @ 3.30 P.M.
CONVOI pour PURTLAND .... a 4.15 P.M,

 

DIVISION OUEST.
* Le Convoi Exprés p ur Toronto, arêëtant

aux principales Stations, quiltera ia Pointe St,
Churles....….... ertiesa 7.00 A.M.

* fe CONVOI de NUIT pour la
MALLE..12.20 100 ce sue à 7.45 PM.

* Les Couvois se reliant à Tororto avec les
Couvuis Fxprés et de in Maille du Chemin de
Fer Great Western pour Hamilton, Détroit, Chi-
cagn, et toutes lus places à l’Ouest.

3. I’. BIDDER,
Gérant Général.

ler sept, aa—117
 

PEy.
Ligne de Chemin de Fer Sad da

Michigan.

 

BUFFALO A CHICAGO,
Toledo, Milwaukee, Racine. FLenoshu, Waukegan,

Galena, Rock Island, Burlington, Dubuque,
Madison. Iowa City, St. Louis, St. Paul,

el foutes les villes de l’Ouest el du
Sud- Quest.

Les nouveaux vapeurs à basse pression suivants
forment la ligne de

BUFFALO A TOLEDO,
Et relient là lo

Chemin de Fer du Suddu Michi-
gan et du Nord de YIndiana,
242 Milles seulementjusqu’à Chicago.

LE WESTERN METROPOLIS, I. T.
PHEATT, Comt. quitte Buffaloles lundis «t jendis.
LE CITY OF BUFFALO.cap. À. D. Per-

KINS, quitte Bnffalo les mardis et vendredis.
LE SOUTHERN MICHIGAN, cap. L. B.

Gornamiru part de Buffalo les mercredis et les
samedis. ;

Ils partent du bassin de la ligne sud du chemin
Michigan, au pied de Main street, à

Buffalo, tous les soirs, le dimanche excepté, à 9
heures ou aussitôt après l’arfivée dutrain exprès
de Boston, Albany et New-York, par Toledo,
sans débarquer, où les voyageurs prennent le
train exprès accéléré pour Chicago. Us y arri-
Ventle lendemain soir de leur départ de Buffalo.
Là ils trouvent tous les chemins de fer qui vont à
l'Ouest et au Sud-Ouest, et tes vapeurs aur le fac
Michigan.
Les voyageurs en donmant leurs billets a l’A-

gent des Wagons peuvent obtenir le transport de
leurs e{Fats aû Bateau et pour la traversée.
Ceux qui se ‘estinent au Kansas trouveront

que cette: route est trés désirable pour la rapidité
el le confort, .
La ligne a des facilités sanr rivales pour la

Promple expedition des marchandises. ‘l'ous les
eolis devront être marqués ‘“ Care of C. Forbes,”
Agent dula Compaznie des Vapeurs, à Bultalo.
À Toledo,la ligne des bateaux serelie avee Ie
hemin Je Fer de Téleilo, Wabash, et Ouest,
Lesvoyageurs qui désirant ua: pes quiiter le

Chemin de Fer, peuvent prendra le Chemin de
er de In rive à Buffalo pour Tolado, où le Che-min de Ret de ‘lorontô*éur le GREAT WEST-

ERN,ou À Niagura, vid GREAT WESTRAN,
diree Strait, de Jdpar le Chemin de
For du 8UD du MIOHIGAN et du’ NORD de, INDIANA & Chicago Bt tous les Points deQuest, comme cidemeusoùdusconnexionsdi

sur les MINS de FER SUDDu MICHIGAN xv NORD DE LANDIANA,
‘ On fiëut se procurer des BILLETS DIRKCTS
4 {pus los Bureaux de Chemins de Fer et Bateaux

Apeur-dePdés! ; des Agents de Ja Comp gnie,oux P. Postes, 133, Brondwa: , New. rk §. PF. Preieip, Détroit ; Geo. M, Gray, Chi-
sedo; H.'BRrréirre, pre de la! Grande rue,

9; W. T. Batino#, éce.; Burean de: la Li-
Sue Américaine de Bateaux à Vapeur, ‘No. 24,
raeMcGill, Montréal ; aude J. W. CARPENTER,
bor, But auNos 10,A d’Armes, * 1
cy SAN BROWN, Surint: Général,7 i I «/RERA ROWNER, Apunt: vogugenr.M ee à (i imeshdoo te

oa. Se A *TEX HL Ryu Spies rays wd

   

; La route la plus courte et la plus expéditive pour

|
|
|
i milton, les Chutes de Niagara,

__CHEMINSDE FER.
GRANDES LIGNES.

MERIDIONALES ET OCCIDENTALES
DES ETATS-UNIS.

1857. ARRANGEMENTS DE PRINTEMS.

   
ET

VAPEURS DU LAC CHAMPLAIN.

[ES Voyageurs quittent Montréal par le Va-
peur ‘* IRON DUKE ”à 3.00 P.M.. St Lam-

bert à 3.30 P.M., et vont prendre à 5.45 P.M. à
Rouse Point tes Chars du Chemin de Fer Cen-
tral et les Vapeurs du Lac Chamxlain.

 

Les Voyageurs pour BOSTON, LOWELL,
WORCESTER. NASHUA.LAWRENCE.
MANCHESTER.PORTL AND, “ON
CORD. NEW YORK, NEW HAVEN,
SPRINGFIELD, FITCHBURG, et toutes
les Localités intermédiaires, logent à White
River Junction on Windsor, et arrivent de
bonne heure le lendemain aux lieux sus-
mentionnés.
Voyazeurs pour WHITEHALL,SARATO-
GA, SCHENECTADY, TROY, ALBANY
el NEW YORK, par les Vapeurs de Kouse's
Pointarrivent à Whitehal 4 6.00 A.M., Troy
10.00 A.M... pour prendre les vapeurs de
"Hudson et le Chemin de Fer de New-York.

  

Le @

 

MONTREAL, SAMEDI MATIN, 3 OCTOBRE 1857.

BATEAUXA VAPEUR.

    voteon

| NAVIRES A VAPEUR DE LA LIGNE,
The Montreal Ocean Steamship

Company,

LA LIGNE CANADIENNE, out l’honreurde |
se mettre à la disposition des personnes qui se!
proposent de visiter la France, Elles pourront
dorénavant faire adresser leurs lettres. bugages,|
etc, etc., rbez les Soussignés et retenir ù Paris |
même leur passage sur les Steamers de la Comn- !
pagnie en retour par Liveipool.

HECTOR BOSSANGE Er FILS,
25, Quai Voltaire.

em—85Paris, 23 juillet 1857.
 
     |

LS |
Spe,

RICHELIEU,
Nouvelle Ligne de Vapeurs

ENTRE

MONTREAL ET QUEBEC.

  
CADRES GRATIS sur le LAC CHAMPLAIN. i

¥3~Prix d Troy, Albany et Schenectady, UNE
PIASTRE DE MOINS que par une autre ligne,|
et au moyen de billets pour New-York par Va-,
peurs DEUX PIASERES DE MOINS.Les rou-
1-8 susuomimées sont plus courtes et plus confor-*
tables que toute autre ligne, i
Pour les Billets et autres renseignements s'a- |

dresser aux Bureaux des Compagnies Nos. 63, !
65 et 68, Rue des Commissaires, Montréal. !

PAUL MON DOU, !
Agent gégéral du C. F. C. du Vermont !

et des Vapeurs du Lac Champlain. |

  

 
  - ve

 

tous les Ports de "Ouest, Toronto, Ha-
'

et Buffalo.

Les Steamers de première classe

i
{
i

JENNY LIND, Capt. L. Moony, |
MONTREAL, Capt. J. LAFLAGME, |
BRITISH QUEEN, Capt. A. CAMERON. |

|L’un des Steamers ci-dessus partira de

MONTREAL TOUS LES JOURS

(Dimarehes exceptés,)

A ONZE HEURES A.M,

Du Bassin du Canal, «1 do Lochine a Parrivée
des chars, qui partent de Montréal à DEUX

heures P. M, pour
PR NASFTA
87 cgssrsoyags,

Et les Ports Intermédiaires du Fleuve,
 

Les Steamers du Fleuve se relient à

OGDENSBUERCGIEE

Aux vastes et splendides steamers

NE W-YORK, BAY STATE, CATARACT
NORTHERNER ONTARIO, NIAGARA.

T.es steamers ci-ilessus se relient à Niagara avec
le Chemin de fer GREAT WESTERN. et à
Lewiston avec les Chemins de Fer Lake Shore,

i Michigan Sul, et Michigan Central. pour Cleve-
land, sandusky. Ditroit. Chicago, Milwaukie,
Rac ne, Kenosha, Waukegan, Galena, Rock 1s-
land, Burlington, Dubuque, Madison, Cité d’fowa.
& Louis-et St, Paul, et les places dans "Ouest et
Tes Duest.
Un de ces vastes et commaodes steamers quit-

tera Oydensonrgn tous les jours (les dimanches
exceptés) pour Kingston, Sackets Harbour, Ro-
chester et Lowtston.

Nulle autre ligne d'Ogdensburgh offre aux pas-
sagers la mème facilité de voir le grand Pont
Suspeudu et les Chutes Niagara.

Achelez vos Billets de la Lizne Américaine,
et vous épargnerrz les dépenses de charroyage
+t quaiage sur la route,

Les passegers allant dans Ouest (particulière-
ment ceux qui ont avec eux des Chevaux, Wagons,
«t menbles de ménage) trouveront cette route la
plus économique, la plus rapide et la plus dési-
rable.

Oupeut se procurer des Billets au Burean, No.
24, rue Meith

W. T. BARRON, Agent,
G. H. CHURCH,

Aux principaux Lotels,
65

Ou

20 juin.
 

 

STEAMERS DELA MALLE
DE LA

RIVIERE OUTAOUAIS.
‘

LIGNE QUOTIDIENNE
De Montreal a la Cite d'Outaouaie (Bytown

 

EN CONNEXION AVEC LES CHEMINS
DE FER DE MONTREAL ET LA-

: CHINE. ET CARILLON ET
GRENVILLE.

NRULRANATDEdot
Le Steamer LADY SIMPSON, Capt. H. W.

Suepnen. de LACHINFE 4 CARILLON.
Le Steamer PH(ENIX, Capt. McLacHINE, de

GRENVILLE a la CITE D’OUTAQUAIS.

—

 

LES passagers et les malles pour l’Outnouais
partent du Deror ne CHEMIN DE FER DE

LACHINE, Tue Bonaventure, par le Convoi de 7.
15 A.M, tous les jours, (dimanche exceptés,) se
reliant avec le stemner * Lady Sympson” i La-
chine et le steamer “ Phrnix” 4 Grenville. Les
passagers pourront débarquer a touces les princi-
pales stations le long 4 fleuve (où les ba-
ieaux arrêtent pont échanger les malles), età la
cité d’Ostaouais de joñne heure, ie mêmesoir,

Cette route est la plôs agréable et la moinsdis-
pendi-use pour la cité d'Outaouais. Lee touristes
et ‘les partis de plaisir”"elvent se procurer des
Billets de Retour à des conditions libérales,
On’ pent nbtenir de plus amples informations au

Dépôt de Chemin du Fer de lu rue Bonaventure
ét'À bord du Lady Simpson & Lachine.

' ebb.

Noze.—Afin_d'dviter tout retard dans le trans-
poit du Farr par cette ligne, il devra ôtre
tendh an Dépotde la rue Bonaventure avant

; Capt. L.

Les nouveaux et élégants VAPEURS

NAPOLEON ET YVICTORIE A,
PN commencé leur LIGNE REGULIERE

J entre MONTREAL et QUEBEC et conti-
nueront durant la saison comme suit :

VAPEUR YICTORIA,
Sr. Louis, tous les LUNDIS, MER-

CREDIS et VENDREDIS.

VAPEUR NAPOLEON,
Capt. P. COTE, quittera pour Québec tous les|
MARDIS, JEUDIS et SAMEDIS à six heures:

Les deux Vapeurs toucherout à Sorel, Trois-
Rivières et Batiscan.

Pour fret et passage, s’adresser à bord ou au  
 

 

  
  
   

, 2 mai. 37 Bureau, coin des Rues St. Joseph et :tes Commis-

BATEAUXÀ VAPEUR.

|

rou pos|CTmme | >
LIGNE EXPRESSE 4, Wl a

DE LA | gsprereneA =

RIV, ST, LAURENT ET DE LAC ONTARIO MED ES |t
i

ArrangementVonveau et Important

MALLEROYALE.
LIGNE DIRECTS

" Pour Kingston, Cobourg. Port Hope, Darlingion,
Toronto ct Humiliun.

PAS UNSEUL TRANSBORDEMENT.
ES steamers smvants de premiére classe avec

Cabines sur le pont supérieur, composent
cette ligne, sivoir:—

 

 

KINGSTON, (de fer). ..... Capitaine Kelly.
BANSHEE, ...... Cea “ Howard.
PASSFORT, (de fer)... . i“ Harbottle.
ARABIAN, ......... cee “ Maxwell.
CHAMPION... “ Sinclair.

 

MAGNET, (le for) “  Twohy.
Us sont faits expressément pour Ja navigation .

des Tacs et des Rivières, Hs sont commodes,forts
el bien munis de tout Ce qui est nées soniscs à la
surété; et ponévas de fontes les amélinrations
modernes et le comfort désirahles.
Lun de ees vapeurs part TOUS LES JOURS,

du Bassin du Canal, Montréal, (dimanche excup-
té) a NEUF h. A. M, et de Lachine à l’arrivée
du train de Montréal, de MIDI. pour les places ci-
dessus et les ports intermébaires, directement et
sans transbordement, et se reliant comme suit:—
À HAMILTON, avec le Chemin de Fer + Great

Westerf ? pour London, Chatham, Windsor,
Détroit, Chicago, Galena, St. Paul, Milwau-
kie. etc,

A Torostro, aver le Chemin de Fer lu Nord,
pour Mackinaw, Gre-n Bay et tous les Ports
surie Lac Michigan.

A NIxGaRa. aure le Chemin de Fer de 121iot
de POntario, pour les Chutes de Niugora,
Buffalo, Cleveland, Toledo, Colombus, Cin-

ENTRE MONTREAL, QUEBEC et LIVERPOOL.|
| ES SOUSSIGNÉS, autorisés à agir comme|
4 AGENTS, à Paris, des STEAMERS DE|

J,

“toute antre partie Ju pay

ven

____ÀA VENDRE, BTC.

| A VENDRE;
————

OO» MOULIN à FARINE, Q monlanges et un
MOULIN à AVOINE a St Guoriel de

Brandan, entre le le et Se rang, ot environ CENT
ARPENTS de TERRE y contigos, partie en
culture,
Ces moulins sont en très bon ordre et donnent

j des profits réels.
| S'adresser sur les Hieux où à
; Dame Veuve CHSAPORTE,

J, W. RENAUD, #er.,
Maichand.à Fhalueu ie,

* 104

Lee Sesane enme

22 sept.

  

JALANCES PAT ÉES GARANTIES
matquant 1000 Ibs, de ta Manutaeture de

WARREN, 68, rue Ste. Maurie. I'nix: SI”.
19 sept. . 103

©HUITRES.
ELIVEAD vieat de recevgir do New-
York des HUITRES FRAICHES,

À vendre à son RESTAURANT, rue St, Vin-
cent, Nn. 32.

10 sept. y

MAISON ET TERREÀVENDRE.
E soussigné offre en vente, à des souditions

4 très favorables, les immeubles suivants :—
UNE MAISON en boir, à un étage. située au

Villaga de Longueuil, avec un Four vt une
Boulangerie de première classe, et un l'er-
rain de 90 x 140 pieds.

 

—DE PLUS—

UNE TERRE de quatre arpents de front sur
vingt-huit de profondeur, en gulture, ave-
une Maison, Grange et Etable dessus cous-
truites, située dans la Paroissede St, Hugues.

S’adresser à D. SAUFAGEAT,
53, rue des Commissaires.

8 août. 4

EHOIX DE TERRAINSPOUR FEMIE
A VENDRE.

 

La Compagnie de Chenin dv Fer de

L'ILLINOIS CENTRAL
Est inaintenant préparée à verdre environ

Ra> €D {PP » AD CA «D
ACRES DE BELLES TERRES CHOTSTES

Pour Ferme, par

LOTS DE QUARANTE ACRES

Et an-lessus, à long crétit, ei terme d'in-

térêt moilique,

'

 
VES Terres ont 61é according par le Gonverne-
J ment pour arder à Lx construction de cc Che-

min de Fer, et penvent compter parmi les plus ri-
ches et les plus fertiles du monde. Elles s’étendent
du Nord-est au Nord-ouast, au mben méme de
l'Etat, jus-n°à l’extrême Sud, et comprennent tou-
tes les variétés de climat et producuions qu'on puisse
trouver entre ces parallèles de Intitude, La portion
septentrionale ost principalement en prairie, coupée
de beaux bonguets d’nrbres 3 le bois de constriction
domine dans les sections dut milieu et du Sud : des
clairières et des prairies superbes 1ntersectent le
tout,

Le climat est plns saiubre, donx et tempéré que
ys:—laur est pur et vif; les

coufs d’eanet des sources d'eau exoclient abondent,
I y existe des mines consilérablus de charbon In-

tnminens + les combustibles sont en quuniité via
bon maiché. Sur beauccnp de points on peut l’a-
voir pour $2 ci $4 la tonne; le Lois coûte à peu
près le même prix la corde.

La pierre À bâtir, d’exvellente qualité, abonde
aussi ; on peut se la procurer presque pour les frais
de transport.
La grande fertilité de ces terres qui sont d'une

espèce noire et niche. de deux à einq pieds de pro-
foudenr. et donceaent ondolenx—leur proxnmite +i
chemin, au moyen duquel on a toute facilité pour
le voyageet le transport des produits aux principaux
marchés da Nord, du * ud, de PEst et de l'Ouest, et
l’économie avec laquelle on peut les cultiver, en
font un des meillenrs placements de fonds qu’en
puisse trouver. Elles présentent nussi nnc orcasion
des plus favorables pour des personnes qui ont des
habnudes industriewses et de finbles movens—acen
sion d'acquérir en quelques années nne indépen-
dance confortable.
Chicago est maintenant fc plus grand marché au

   

  

 

   

| blé du munde—et la facilité € léconomre avec les

Aux Tounstes ou a ceux qui cherchentle piai- ; Mels on per transporter les produits de ces terres
sir, cette ligne offre un moyen de transport désir | ce mqurhé, tes rendont beancoun plus prafitables duble eomlortabl \ asréable st expéd tif. ssant ! prix demane Cy que celles plus € loignées, auttux du

# Cf Cy Agr et expeditil. passant Gouyemnement—parce que le coiit du transport vet
av milieu des magnifique scènes du lac des MIL- line taxe perpétuelle et qui doit être enpportée par
Li ISLES,ct 10us Île producteur et défaiqué de ses béndiices sur lv

Les Rupides du St. Laurent Ie Jour. i gram.
Pour Irs Farnilles allant dans l’Ouvst, l’avanta- ‘Le Titre est parfait—et quand les paiements fi-

ge est sans pareil. Les steamers se rendent direc- | nals sont faits, les Actesrequérantla possession sont
lement et sans transbordement, jusqu'au Dépôt |exéentés par des Fidéi-comaissaires nominés par
du Chemin de Toronto et de Hamilton, lennui ; l'Etat, #t de qui vient le droit, aux acquéreurs, qui

[leur transportent les Titres absotus, en Fief simple,

cinnati, ete.

et les dommages causés par le transbordement du|
baggage (auxquels sont assujetties {es autres l-
gues) se Irouvent complétement évités, i
E3~Comme les steamers partent tard, les home

mes d'affuires arriveront à i
peu de peite de temps que par le Chemin de Fer.
Ou peut obtenir des billets ou autres informa-

tions de C. F. MUCKLE, aux Hôtels, à bord des
steamers, nu à l'office, 40 ruz McGill.

ALEX. MILL OY, Agent.
Ligne de la Malle Royale directe,

40 me McGill, Montréal,
5 mai 1837.

46

 

Antidote contre les Douleurs et les
Crampes.

E monde est étonné des cures merveillenses
4 accomplies par l’'ANTIDOTE CONTRE

LES CRAMPES ET LES DOULEURSpréparé
par CURTIS er PERKINS. Son égal n’a jamais
Été commu pour guérir les douleurs dans tons les
cas ; cure des maladies de l'épine dorsale, cram-
pes dans les membres et l'estomac. rhumatieme
dans toutes les formes, coliques bilienses, refroi-
lissements, fièvre, muux de gorge. gravel, c'est
décidément le meillenr remède du monde. La
preuve des cures merveillensss qu’il a opérées

1 se trouve dans les circulaires entre les mains des
Agents. Vous POUVEZ POSITIVEMENT ETRE SÛR
D'UN SOULAGEMENT, EN EN FAISANT USAGE.
ON A VENDU DES MILLIERS DY. CE MEDICAMENT
DANS LA NOUVELLE ANGLETERRE pendant les
six où huit dernières années. Pour la première
fois munintenant, il est introduit davs les princi-
pales villes de l’Ftat de New-York.
N.B.—Soyez assuré de son efficacité et deman-

dez le Ciamp and Pain Killer de Curtis et Per-
kins. Tous les autres qui portent ce rom ne sont
que de mauvaises imitations. Prix 123 25 et 37}
cents par boîte.
WM. LYMAN ET CIF... Agents, Carré de la

Douane, qui approvisionneront les Marchands au
prix des propriétaires, par douzaine ou grosien.

21 juillet, fm—77

Meres! Meres!! Meros!!!

NE ANCIENNE NOURRICE POUR LES
ENFANTS.—Ne manquez pas de vons pro-

eurer le SYROP de MmE. WINSLOWpour les
DENTSdes ENFANTS. Ît n’a pas son égal sur
la terre. Nulle mère ayant une fois fait usage de
ce Sirop pour ses enfants, ne consentita À ce que
Pun d'eux passe la période critique sans se ser-
vir de cette inestimable composition. Si l'on peut
estimer la vie el la santé par dollars et cents, elle
vaut-son poids d'or,
Des milliers de bouteilles sont vendues chaque

année aux Etate-Unis. C'ekt un rende ancien
et bien éprouvé.

PRIX 25 CENTS la BOUTEILLE SEULEMENT
KÿAucune n'est véritable à moins qu'il ue
rte le fac simile de Curtis £r l’enkins, New-
ork, qui est aur Penveloppe.
Vendu par les droguistes dans tout le monde.

  ‘SIX heures du shir) pour êtte transporté par
: lé bateau da lendemain,

+B mai, y fm—46
 Agents Montréal, WM. LYMAN er CIE,

Carré de laDoutne.
el fuillet, fra=-77

lestination avec aussi |

franc et net de tout grévement, obligation ou kypo-
thèque. Les prix sont de §6 4 S50, Imtérét de 3 par
vent.
Réduction de vingt par cent

; comptant,
| Cenx qui achètent À ionz crédit, donnent des bil-
lets payables en 2,3, 4,5 «16 ans après date et sont
tenus de défricher un dixième pendant cinq ans, de
façon à avoir ne moitié de la terre en culture à ja
fin de ce temps.

Des Arpenteurs compétents accompagnerunt gra-
tis ceux qui désirent examiner ces terres ; et lus o1-

‘ deront à faire les meiileurs choix.
Les terres non vendues sont aussi riches et pré-

cienres que celles dont 11 à Été disposé.
On peut se procurer gratis des brochures conte-

nant des cartes donnant la description des terres et
d'autres renseignements précieux pour les émi-
grants de l’Ouet, en s'adressant à

- JOHN CORNING,

À ceux qui pmeront

Agent gén. Buflale, N.-Y..
Ou à JOHN WILSON,

C.T.C.F.{ C. Chicago.
23 mai. aa—ba

A VENDRE.
x STPERBE CHALAN ou Bateau, à des

conditions libéralae,
BRAULT pr DORVAL,

No. 128, Rue Notre-Dame.

ROBES deBUF FLES
BAIE D'HUDSON.

Importation de 1857.

| FS Soussizriée ayant acheté de la COMPA-

S’adresser à

9 mai.
 

  

 

GNIE DE LA BAIE D'HUDSON toutes
leurs

ROBES DU NORD-OUEST,
sont maintenant prôts à recevoir toute commande
qu’on .oudra leur faire d-ce sujet à leurs établis-
sements reapectifs.

(GŒigné) FE. HUDON, FILS tr CIE,,
SEYMOUR, WHITNEY kr CIE.

12 sept. 100

A VENDRE
PAR LES SOUSSIGNÉS.

Marchandises Sèches,
Epiceries,

Monlanges Françaises,
Pierres à Moulangées,
Toiles à Bluteaux.

“ i

Nos. 183 of 135, Rue St. Paul
rw E. HUDON, #1ES ¥4 CIE!
™ mi. bo

A

  

 

 

LIBRAIRIES.
ENCRIERS !

 

ANCRIERS EN CAOUTCHOUC
14 Do Vitres, en grande variété

Do Rouges, nouvel article
Roîtes à argent, de 8 à 15 pouces
Boîtes pour ‘l'Îtres, ete, ete.

R. GRAHAM,
Papetier, 252, 1ve St. Paul.

8 sept. ua—tl

REDUCTIONDE PRIX,
LE CANADA RECONQUIS PAR LA

FRANCE, 1 vol. iu-B, broché, 3s. 9d. au,
Hen de 7s. 64, ;

J.-B. ROLLAND. |
10 sept. ; . L 0 99

OUVRAGES NOUVEAUX

PROFESSEUR DE L'ORDREST.
GRAMMAIRE ANGLAISE, Ete.,

VIATEUR,   

 

prix. 15s. {a douzaine... -- 1 8 chaque
CORNIGE où Clef des Exetcices de :

la Graanmaise Anglaise, 20s, do., 20 © |
PREMIERES LEGONS de Cuapo- :

sition, 12s. do... 183% !
En vente à la Librairiede or

J.B. ROLLAND.
vy

|
20 août.

VENANT D'ÊTRE PUBLIÉ
Par les Soussignés,

LE CASTOR, |
POLKA PATRIOTIQUE, }

Dédiée à l'hon. Madame Joszeu Massox,

Par GUILL. F. D'ESCHAMBAULT.
 

Aussi, venant d'être reçu,

UN GRAND ASSORTIMENT DE ;

NOUYELLES ROMANCES
FRANÇAISES.

JW. HERBERTwr Cry,
131 et 133, Rue Notre-Dame.

da—28 anût
 

Livies a Bon Marche.
ABREGE de PHISTOIRE GENERALE |

des VOYAGES, contenant gv qu'il y a i
de plus renarguable, de pla utile of de
plus avéré dane les pays oùles Voya-
geurs ont pénétré, vie, ete, par JF,
LatanvE. 24 voi, in-S avec ailus, re-
llés

HISTOIRE de PANCIENNE GRECE,
de «es colonies et de ges conquêtes s dos
pitis les premiers temps jusqu’à la divi- |
won de l'Empire Macédonien, ete. ete, !
bvois.an 8reliés LLL.eee 19 0,

MEMOIRES de LORD BYRON, pu-
htiés par Tomas Moore, traduits de .
l'Anglais par Mme Louise $, W. Belioe, ‘
5 vols. S reliés... ............... 12 4

ŒUVRES PHILOSOPHIQUES de LOC- i
KE, Nouvelle Jdition, revue par M. !
TiteviRor, 7 vols reliés en Jin 3112. 220

ŒUVRES COMPLETES de MARMON-
VEL. 15 vol. & reliés... 1121200 50 6:

HITOIREde FRANCE, depais la fin du
1ègue dde Loute XVE jusqu'a Rontée
1925, ele, par PALDE de siosTu an -
LARD, euvraze faisant suite à ont s es

SO

 

vi

  

     

  

histoires de France, ) vols. 8 rehés 50 D}

(EGVRES COMPLETES de JACQUES
DELI gl 7 vols. 8 rabies LLL ao Gl

ŒUVRES de "ABBE MILLOT, conti- |
nuées par MM. Marcos. Dzrtsce, |
DE SALES etantres, contenant "Histoire: ;
Aucicnne, P Histoire Romaine. l'Histoire
de France, ete, 12 Vols in-8 relié 5 0

 

L'ESPRIT de PHISTOIREoù Lettres poe i
hitiques et morales d’un père à son fils,
sur lu manière d'étutier l’Mistoire, par !
ANTOINE FERRAND. 4 vols, 8 reliés.. 12 6°

ki vente chez !
FABLE tr GRAVEL.

LIVRES NOUVEAUX.
JÉRUSALEM. Notes le Voyages par In |
Conte pr LETOURVILLE. b vols 12 i
LUSOULIEÀ

JOURNAL dun MISSIONNAIRE an
Texas et au Mexigue, par M, l'ALbé
DouzNEctr, 1546-1852, 1 vol. 8 bro-

{
|
!

  

7 6
AL, ses applications !

pratiques à l’individu, à la Famille. à la
suciéié, ete, par A. LEPFLLETIER de :
Ia Sarthe, vols. gd.-80 Lroché-...... 13 0,

LA REVOLUTION, Recherches Histari- {
ques sur l'origine et fa propagation du :
mal en Europe, depuis In renaissance |
j-4G+°*à nos jours, par Mgr. GAUME, Vo- |
lumes publiés Là 7 in-8 biochés....…. 2 0

En vente chez
FABRE eT GRAVEL,
Na. 3u, Rue St, Vincén*.

25 juillet. 29

AVIS.
F. Sousaigné annonce i ses pratiques 6‘ au pu-

A blic en généial qu'il vient de pablier un
nouveaulivre de prières iniinlé :-—Manuel de pié-
té contenant 526 pages in 18: avec l’approbation
des Supérieurs Feclésiastiques.

Il rappelle austi à ses pratiques qu'il a toujours
en mains an bon assortiment de LIVRES de
DEVOTION d'HISTOIRES, LITTÉRATURE
el tous les livres en usage daus les Écoles de ce
paye ; Ainsiqu'une belle colieciion de GRA-
{Tk ES, LITTOGRAPHIES noir et de conteur.
de tonte grandeur et qualité. Une grande variété
d'IMAGES en DENTELLE.

—AUSSI—
MOULURE DORÉES et dr lois de Rose, pour
Castres, dedifférente grandeur et qualité.

Onatten:! prochainement de France un assor-
timent choisi de STATUEKS, BÉNITIERS, MÉ-
DAILLONS, LIVRES DE PIÉTÉ. etc, etc.
ES-RIELIUREde tout genre exécutée sous le

plus court délar,
Z. CHAPELEAU,

Cuiti des rues Notre-Dame et St. Vincent.
26 mai.

ECOLE-MODELE CATHOLIQUE
DE ‘MONTREAL.

19 ct 21, Rue Coté, 19 et 21.

ES CLASSES de cet Etablissement scront
jouvertes MERCREDI, 13 courant à Ÿ h.

AM,
Un Conrs complet Instruction est donué dans

celte Institution, en Anglais, Français, Commer-
ce, Mathématiques. Prix modérés,
Les personnes qui veulent voir le Principal

sont priées de venirle trouver entre 4 et 6 heures
P.M.

W. DORAN, Principal.
bm—87

 

 

13 août.

 

MM. S. W. ABBOTT & CIE.,
No. 113, Rue Craig,

XNT enmstatnment en maine Un _Assortimen
( étendu et varié de MEUBLES NOUVEAU,
et FASHÉORABLES. qu'ile vendront À très Bas 

| gée d'uctes de procédure, il Hisait les pro|

 

PARTIE LITTÉRAIRE.

CT (Pour le avs.)

PROVERBE,
ON OBTIENT TOUT PAR LA PERSEVERANCH.

Air à faire.

Vankuik était un Hollandais pur sang,
D'un esprit peu brillant et suns fortune,
Avec métlude en tout point ag'ssant ;
C’est du Flamand la qualité commune :
Mais il avait, oùtre un jugoineut sain,
Une vertu rare, lu patience,
Et réussit grâce à ce refrain:
Ou obtient tout par lu persévéraner,

1 ss
{sans remarquer le mouvement suspect

. \de sou hôte, Lutorêt n'a qu'à se bien'te-
inie! A nous deux nous nurons raison de
lui, mon cher Gauthier, et nous le met-
trons au pied du mur. je vous le pro-
mets. Je connais aussi les lois et la chi-
cane, que diable ! ”
—Ne vous montez pns la tête contre

ice pauvre homme avant de l’avoir en-
tendu, répliqua le Beau-François les
yeux Loujours attachés sur le portefeuil-
le ; parole d'honneur! consiu Daniel, je
ne lui veux pus de mal, et je suis sûr
{aue, grâer à votre bicnveillante inter-
i vention, les affiuires vont s'arranger à ln

À la fortune. aux honneurs if parvint, satistuetion commune, ‘

Quoique sorti d'une origine obseure, {Un pas précipité se fil entendre duns
Ët, par l'étude, érudit il devint, | le corridor voisin, et, la porte s'etunt ou-

En combattant sa rebelle nature. {verte brusquement, Comtois entra pâle
Dieu du travail nous n fait ime loi. et défiut.
Malheur i qui s'endort duns Vindolence ! | —Ih bien? demanda Tadrange.
À cul adage. honnnes, ajoutezfi : — Ah! La Daniel .
Ouobtient tout par la persévérance. | Ah! monsieur Paniel, monsieur

; Daniel, dit te domestique d'un air bou-
Tout froid qu'il fût, son cœur s’éprit d'amour| leversé, quel malheur! ct cola justement
Pour les yeux bleus d'une jeune Flamande. | ln veille de votre mariage... Que le bun
Urlle-ci,loin de + de retour | Divu ait pitié de nous !
Notre héros, reje 3 densunile. : RL RS i
No croyez (as qu'an refus de ca main, I —Qu'est-ce done, Comtois ? demand
Il répondit pou l'onbii, linconstianer.  Endrange effrayé ; te notaire serait-il
Non ; il savait que du dien de l'hymeu, | plus malade 1
On obtient tout par In persévérance. Le vieux domestique se détourna

Camille était fière de sn benuté; tout trembl.ut sans répondre,
Plusieurs envain avaient brûlé pour elle, 1 —-Voyous! purlerez-vous? Je vous
Mon MoHandais ne fut point relié demande si vous avez vu M. Laforêt,
Par tnfroideur que lui monta In belle, jet si vous lui avez dit de ma part...

momnnSA enDieu! monsieur nicl,Ainsi, sans même en excepter le cœur, (balbutia Comtois avec angoisse, com-
Onobtient tout purIn persévérance, {ment vous apprendre ecla ? LH faut pour-

tant bien que vous le suchiez. Un éve
“nement si subi. si impreva, quand Pes-
| pérais qu'il n'y aurait plus que joie of
{Trospérité daus cette nuuson!
— Aus enfin, apprenez-moi….
-—Fh bien! done, monsieur Daniel,

tout à l'heure je suis alé frapper à lu
porte du nottire Talorêt pour lui porter’

Earle renom de an capacité, ; Votre message 3 O1 te nrpas répondu.
De 54 prudenceen son pays connue, (Ju frappé plus fort, «L conneje nere-

pr érection le Te depute. ne (CeVius cujours pas ue réponse, Jai conçu
Li par ce rang sa (gloire verte, ", So cL ; a
Vs titre, an sel manque it à on bonheur: quelques Hien nds, ot Je sur cure
Celui de pere. Un jour la providence. dans keel Alors Ja appelé 3; nC-
Après cinq aus lui fit cette faveur; me silence. Ne sachant plus que puiser,
Ou obtient tout par Ia persévérance. ‘je me sMis : pyroché du uit. Sir gcarte

es rideaux... Le vieux-mimsieur avnit
"Fair Ge dormur tranquiement ; mas it
“était taort.

; —(rand Dieu! s'écrin Daniel en pa-
“lissant.
p —Tiens! tiens! dit le Beau-lrançois

i avec indifference,
n Mais revenant aussitôt à son rôle :

LE PORT ITECILLE. | —Comment cela est-il possible ? de-

Le lerdemaiu matin, Daniel, en pau-/ manda-L 1 chaleureusement ; ce mal-
touties et en robe du chambre, était au heureux vieillard a dû se débattre, pouz-
travail dans la grande chaunbre à vou- ser des gémissemens, appeler du s-cours;
cher qui composanttont son appartement ! et moi, qui n'étais sépuré de lui que par
particulier au château de Méréville, Ule porte, je n'ai pas entendu le mrin-
Assis devant une table de chêne char- dre bruit,

—Le fait n’a rieu d’extraordinaire,
eds-verbuux que lui avait remis la veille reprit Cointois, si le notaire L°4 mort
l'officier de gendarmerie, et oxpédinit les, d'une attaque d’apoplesie, l'a pareil ess
ordres les plus urgens. He mai frappe conune la foudre, et lea

Ll était absorbé par son travail, quand | wa aéme pos le temps do recommazder
un frappa doucement, à lu porte, et, sur son âme à Dion. Tout prouve quil ei
son invitation, le visiteur entra. C'était 11 été ainsi cette fois. Mousienr Daniot
le Beau-Françuis, son manteau sur de” peut s'eu souvenir, lier au soir le notai-
bris, commes’il eùt été prêt à partir. | re avait In figure toute décomposée ; il

Daniel l'aceucilit non moius amicale! semblait mêtie par momens que sa rai-
ment que la veille ; après les compli- ; son ne fût pas bien nefte. Sans doute
mens d'usage, il le fit asscoir. dans la nuit, une nouvelle crise…
—FExeusez-Mui, cousin Ladrange, dit; —Qut pouvait croire que cette énio-

le Bouu-Françoisavec su houhiomie dou-‘tiou aurait des suites st funestes ? dit
vereuse, Mmuis je ne satrais demeurer Ladrance en se Inissant tomber sur nn
longtemps auprès de vous. Je stus résoln | siège, les larmes aux yeux, Pauvre La-
a quitter le château ce matin. (foret! n'avoir échappé aux assassins que
—Quoi! si tôt! roprit le magistrat | pour venir mourir quelques heures plus

| Mais au

  

  
  

   

  

1 fut gussi dans le commerce heureux ;
M mürissuit ses plans avec sagesse,
Pour éviter les éeucils dangereux
Où lon se heurte, en cherchant la richess
I fit Ja banque. équipa des vaisseaux ;
Grice au crédit que donne Fopulence,
IL empila de Tor à pleins tonneaux.
Un obtient tout par 1e persévérance,

    

PAR UN AMI DE LA CONSTANCE.

 

LES CHAUR EH UT BB S.

TROISIÈME PARTIE
 

 

 

 

6 d'un air de reproche ; Voyons, monsieur tard sons le toit d'un ami...
(Gauthier, pourquoi ne resteriez-vous pas j'Inoins, Comtois, pourstivit-il, êtes-vous
lavee nous au moins jusqu'à demain ? sûr que cette miort soit bien réelle, et
Ce soir, nous siguons le contrat. ES SCCOUTS...
—Ne Me pressez pus à ce sujet, je Vous

prie, mon cher Daniel, reprit le Beau-
François en soupirant et en détourmant
lu tête; soyez heureux avec Manu, je
le souhaite sincèrement ; mais n'insistez
pas pour queje reste.

Daniel crut deviner un sentiment de
douloureuse résignation dans ce refus,
et il ne renouvela pus ses instances. Le
Beau-François reprit après une pause:
—Vous savez, Ladrange, que j'ai cer-

tains intérêts à régler uvec le notaire
Laforêt ; ne pourrais-je, avant mon dé-
part, m'expliquer avec lui en votre pré-
sence ? Je voudrais vous avoir pour té-
moin de ma franchise ct de ma loyauté.
—Lh hicu! pourquoi cette explication

n'aurnit-elle pus lieu ici, à l'instant mé-
me? Je suis tort curieux aussi de savoir
pour quels motifs le notaire s'uLstine à
refuser de vous mettre en possession de
votre héritage ; des vices de forme ct
des subtilités de chicane ne. sauraient
exeuser sa conduite... Le ferai-je appe-
ler? Maiutenant,sans doute, il est remis
de ses frayeurs d'hier au soir.
—On m'a dit que sa chambre était

voisine de la mienne, répondit le Beau-
François avec un calme parfait; et il a
dû dormir d’un bon sommeil, cer je ne
l’ai pus entendu souffler de toute la nuit.
—Nous allons le savoir, répiiqua Da-

miel.
11 se leva ct sortit de la chambre pour

aller appeler Comtois dans le corridor
voisin.
Pendant cette courte absence, le

 

Le vieux domestique socoun triste-
ment la tête.
—Ah! monsieur, répondit-il, jui eu

souvent, trop souvent, Pocension de re-
connaître les signes certains de la mort.
Quand jai touché ce pauvre homme,
tout était fini depuis longtemps; il était

| roide etfroid.
Ladrange demenrait absorbé dans st

douleur. Le Beau-François composait
D hypucritement son mnintiensur celui de
| son parent, tout en observant du coin de
ll'œil le portefeuille du défant, et en
cherchant les moyens de s'en rendro
maître.

Enfin Daniel se leva.
—L'aflliction, reprit-il, ne doit pas me

faire oublier mes devoirs de magistrat
et de chef de maison ; une mort aussi

t subite exige cerlaincs formalités légales.
/ Comtois, vous ullez descendre au bourg,
ct vous irez de mn yurt requérir le doc-
ter Delmas de se rendre ici sur-le-
champ. En mème temps, vous prévien-
drez Rultin, le maire de la commune,
que j'aurai besoin de son ministère, et
vous le prierez de venir avec le docteur.
Jusque-là, la chambre où se trouve le
ccrps sera fermée, ct personne n’y po.
nétrera ; allez m'en chercher la clef.
Le domestique sortait led pour ex-

écuter ces ordres, quend Daniel le rap-
pela:

--Comtois, lui dit-il, ne vous pressez
pas de répandre cette triste nouvelio

| dans le château. Laissez-moi le soin do
l’apprendre, avec les ménagemens con-

 

 
Beau-Prançois demeura seul dans lajvenables, à mutante et surtout à ma
chambre du magistrat, et promena un, chère Marin. Si l’on vous interroge,par-
regard avide sur les objets qui convraient lez seuleme. à d’une grave indisposition

des dossiers épars sur le tapis, un porte-
feuille de maroquinuttira son attention.
Il se pencha eu avant, et aperçut le chif-
fro de Laforêt gragé enor sur le fermoir.
Aussitôt un soupçon truversa son esprit.
Ne se pouvait-il pas que la veille, cn ar-
rivant, le notaire eût mis en dépôt cet
objet entro les mains de Daniel? Cet
étui ne renfermait-il pas les pièces neen-
satrices que le Beau-François avait
cherchées vainement In nuit précédente?
Cette pensée, une fois entrée dans son
cerveau, prit rapidement les proportions
d’une certitude. L'wil fixe, la poitrino
haletante, il contemplait ce portefeuille,
et songeait à s’en emparer. Incapable
de résister longtemps à de pareilles ten-
tations,il avunga Ja mainvers l’abjet de
sa convoitisc ; mais, comme il allui
s'cn saisir, Daniel rentra. Prix peur Argèrit comptart.

F5 AR ’ F aa-—50 —Morbleu! dit le jéune magistrat
,

la table. Au milieu des papiers timbrés,; qui nécessite les secours du médecin.
Comtois approuve par UN signe CCR 2-

ges dispositions ef sortit. Ar:28 un mé
ment dabsence, il revint'avec la cléf
qu’il remit au jeune magistrat, puis il
Sémpressr de courir au village.

Il y ent un nouveau silence. Daniel
était tonjours réveur etaccable. Le Boau-
Frangois imitait son attitude, Pair som-
bre, In tête penchée ; cependant sce
yeux à demi clos ne quittaient pas le
portefvuille tant désiré, et. par wa mon-
vement insensible, il rapprochait som
siège de la table, pour être à portée de
le saisir an premier monient propice.
Pendant qu’il exécutait cette manœn-

vre, comptant suns doufé sur la douleur
qui absérbait toutes les tacuités de Da-
niel, celtii-ci se tourna distraitementVers
lui et remarqua Pétrange expression he 

‘I sey traits. En suivant 1% dirdétion da ré-

gard presqué magnétiqi ohBonkFa
diol

am - CRE et aahgy
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çois, ses yeux à leur tultr rencontrèrent
ie portefeuille que le notaire lui uvait
confié la veille. :
—Panvre Laforét! répéta-t-il avec

tristesse ; ne semble-t-il pas qu’il uit
ubéi à de tristes pressentimens en me
remettant ces papiers ? Jusqu'’igi je n’ai
pas voulu m'assurer par mnoi-mômiedelu
nature de ce dépôt ; mais les circonstan-
ces actuelles exigent impérieuseinent
que je ne tarde pus davantage. |

11 prit le portefeuille et en vuvrit le
fermoir.
Le Beau-Trançois fit an mouveinent

comme pour s'éluneer sur sen parent, lui”
arracher ce qu'il Lenait a lu main et s’en-
fuir dans lu cmupague. Qui Pen edit
cimpêché ? Daniel n’était pas detaille à
latter contre lui; personne au chateau
ne penvait lui disputer le passage,et les
détours de cette vieille habitation lui
étaiont déjà furailiers. Ce fut In cons-
cience mêuie de su furce qui l’arrêta.
Le péril vent, il se plaisait à le braver.
Aussi demeurn-t-il immobile sur son
siège ; nis uu lieu de conserver son
musque de douleur hypocrite,son visage
prit franchement le caractère de férocité
ct d'auduace qui lui était 1udurel, Fon
attitude était fière, provoentrice ; son re-
gard hardi et son sourire bautuit sem-
blaient défier le monde.

Sue Benrietr.
(4 continaer.)

  

    

 

NOUVELLES ANNONCES.
Représentation au Theatre Royal, ve soi.
Convocation d'Assemblée--L, I Rathée.

l'erdn, lorgnette cu or-—- A, Dubord.
Claynes—Lapierre et L'Ecuyer,
Pelleteries, cte.—A. Drabadi,
Marchandises— A er Roy.
Mel—J. Gardner,

v

  

    

  

  

   

NTES PAR ENCANS,
ujourd'hni—Benning et Barssiou

Do
her et Cie,
Lu

Marchandise
Draps Canadiens, le
Hlé endommagé, le 5
Meubles, le 6—

  

  

 

LH PAYS.
MONTREAL:

Samedi, 3 Octobre 1857.

 

Déceentralisation Judiciaire.

Nous nyons appluudi à ecite réforme
que réclamuit l'état du pass et les be-
soins de sa population ; mais ce n'est pas
tout de fitire une Joi sup le papier et de
la faire agrèer par la législature : 11 fut
encore l'exéeuter, eu faire l'application
suivant le sens ct l'esprit quietle come
porte. avee toute la diligence possible.
Le ministère. cu cédant a l'opinion

publiqite. depuis longtemps lurmée ot
pronuueee sur la question qui nous ve-
cupe, parait n'avoir ol-di qu'à un instinct
de conservation commun à tous les êtres
organisés, puisque, le dunger une fois
passé, Une fois les exigences populaires
momentanément satisfuites, il ne se sou-

cie plus de camplèter son œuvre. Et
qu'on ne dise point que ces reproches.
de notre part cont prématurés, qu’il faut
donner le temps aux nouveaux districts
de reimplir les formalités voultes par lu
loi, et que le gouvernement n’est pris eu
mesure d'agir. Le stutut auquel nous
f-sons Nusion st divise en trois parties,;
pour cu qui en regarde ls mise en opé-
ration, Cuertuines dispositions, cutruu-
tres, celles qui se rattachent à la décen-
tralisntion proprement dite, à Pémission
de débentnres. à lu construction des!
cours ct dus prisons, aux circonscriptions!
territoriales, ete. sont en force depuisle;
dix de juin dernier, époque deln proru- |
gatien des .Lambres. D'autres, celles‘
qui ont rapport à l« nomination d’un
nouvr at juge puisné de Ja cour du brune
de lu reine, à la réorganisation du mêune|
tibunai, à augmentation du nombre
des juges de za cour supérieure. à leur,
résidence et à leur traitement, à la cons-|
titution des cours de Gaspé et des Des!
de la Magdeleitie, aux nunutes des no-i
taires, à Ju transinission des records, à Lu,
création fucullative de nouvelles sce-'
tions du barreuu, ete, deviendront en
force sur prochamation du gouverneur, à;
être émante aussitôt qu'il anru l'ussu-
ance jue des accommodations suflisan- |
tes, permanentes ou tewporaires, auront |
êté préparées, au chef-Hen de chaque|
nouveau. district, vr v tenir Jes ses-'
sions de la cour supérieure et de lu cour|
de circuit. Le reste de acte de judica-
ture entrera en opération, également
sur proclamation dn gouverneur, aussitôt -
que des cours et des prisons auront été |
érigées au chefFlicu de chaque district,
pour toutes les fins de l'administration
de la justice. Or, durant les trois mois
qui viennent de s'écouler, les conseils
municipaux ont dû se mettre en mesure
“de profiter des avantages de In loi. De
fait, nous sommes informé que la plu-|
part des comtés dans l'étendue desquels
se trouvent respectivement les chefs-
lieux, sinon tots,sc sont mis Cn rapport
avec le commissaire en chef des travaux
publics, ont oflèrt des terrains pour In
construction deconrs ct de prisons, ainsi
qu'un local pour Li tenue temporaire des
cours.

Cependant, nous croyons pouvoir dire
que pas une investigation n'a été faite
pour constater l'étnt des lieux et fhire à
son execllence le gonverneur-général un
rapport quelconque, afin de le mettre
en état de jugor si la loi n été exécutée
et si} peut émanrer sa proclamation, sui-
vant les dispositions de cette mée Joi.
Le temps se passe aii:si, dans Pattente
d'un côté, ‘lans l’inaction de l’autre, et
nous arrïverons à l'année prochaine, aux
élections générales probablement, sans
que l’exécutif'ait songé à remplir les de-
voirs qui lui sont dévolus.

Sons detellcs circonstances; nous croy-
ons de "otre dévoir d'élever lu voix et
d'attirer l'attention de lu presse sur un
sujet uussi in portant pour le peuple du
Bas-Cunudi. Si les autorités inunici-
pales de quelque district se tronvaient
en défant, nous les pricrions de se hate,
et de ue pas priver leurs voisins du hé-
néficedela dé- <ut.ulisution, tont en four-
Hissant ut gou.memeut un prétexte
d’ajourher. sun iitervention ; mois rien
ne. potit excus#r les ministres, le com-
missaîre dus travaux publics en partieu-
Jier, de fiÿre Ja sourde vrcillo aux com-
imunications qui lenr sont adressées, et
dejeter ‘afnsi de l'eñu ffuide sur le zèle
d3jà manifesté par les populations ror.
1 8. Dui reste, lu chose n'est fus nouvelle
tout ce qui se fait sous la sufintendunce:
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commission éimnuée sous le sceau de lu
provineg, truîne désespérément en lun-
gueur. Temoius lu conduite des arbi-
tres du gouvernement dansle réglement
des dommages de Beaukarnuis, la com-
mission pour lu révision des statuts, et
les délais uppurtés à l'exécution du sta-
iut qui pourvoit à lu codification des luis.
Nous utruns Puceusion de revenir sur
ces divers sujets et d'exposer ce que
uous croyons Être des abus et de ka né-
glisence, taut de Ju part du gouverne-
ment que de ceux qu’il prépuse à des

| fonctions publiques.
-a—

 

Les Orthodoxes de la ‘“ Patrie.”
Nos unis de la Patrie désirent vive-

ment savoir si uons partageons certaines
idées qu’ils préfendeutavoir été émises
pur notre confrère du Corurter de St.
Hyacinthe, cn matière religieuse.

Notre réponse est courte et claire:
nous H'entrons dans le conscience du

one, et nous luissons chuienn pro-  fessor en paix telle croyance qu’il Jui
{ plait. Ce n’est point notre nffitire ; le
| Pays N'a point pour taission de défendre
Îtelle où telle religion, telle ou telle sec-
1e, munis de travailler à assurer au peu-

thonuête, et des institutions politiques en
harmonie nvee ses hesoins.

Ces messieurs de lu Patric gui, pous-
sex par ane charité plus où moins chyé-
tienne, S'ingénuent a trouver des pré-
textes pour nous dénoncer commie irreli-
gieux ct infidèles, seraieut fort emburras-
ses de répondre si nous teur demandions
de faire un exposé de ductrine sur un
point essentiel de la religion eatholique:
Ja présenceréelle. par exemple. Les gu-
tholiques, s'il y en a, diraient oui; les
protestants diraient non, et il leur serait
Uupossible de s'entendre, eur d’honnêtes
gens ne tril ‘utpoint sur ces matières.
{Le bon public, qui lit ies pataraphes
de la J'atrée, ne sait peut-être pas que
le comité de direction de ce journal
compte au nombre de ses membres des
protestants aussi bien que des catholi-
ques. Loin de nous l’idée de reprocher
à qui que ve soit la crovance qu’il pro-
fesse; an contritire, hous les respectons

 

toutes, et nons croyons qu’il se trouve
partout d'honnêtes gens. Mais lorsque
nus antis de la Patrie veulent vous met-
tre en contradiction avec un confrère
€ le presse, et se posent en juges de ce

qui coustitne l’orthodoxie, nous avons
bien le droit de signaler lu position sit
œulière duns laquelle ils se trouvent eux-
mêmes, et de les engager à s'entendre
entre eux, avant de nous demander
compte de nos croyances et de nos duc-
trines religieuses,

-—————_
ENCORE TUMBLETY.—Nous apprenons

que Tumblety a été admis a caution par
le juge Guy, La décision du juge Guy
nous seitihle extraordnitire. Elle donne
dieu à une foule d'intorprétations. Tov
tes ne sont pus fivorubles à l'honorable
tmnagistrat.  Quoiqu’il en soit, Tumblety
est sorti lier de prison. La plus grande
partie de la presse a suivi notre exemple, |
Avecl'opinion publique, elle a approuvé‘
la conduite de M. l'inspecteur et surin-
tendunt de policy, dans cette criminelle

‘affiire. Ancun journal pent-être, saufle ;
Commnerciul Aduertiser, feuille sans crée
dit, n'a essayé d’entreprendre la justiti-
cation de Tumblety. L’ Inquirer d'avant-
hier nous apprend un nouveau trait du
prétendu docteur de la faculté de Paris.

« Funblety u, dit-il, été arrété, pour
être juré à Montréal sous prévention
d'avoir administre des médicaments
pour causer l’avortement.
parcouru le rendn-conipte de son exa-
men devant M. Coursol, ét quoigu®il ait
été hubileineut défendu par M. Bevlin,
Nous sommes forcé d'admettre que M.
Conrsol n'a fuit que son devoir. en ren-
vovant l'attiire devaut un autre tribu-
md, La semaine dernière un agent du
docteur à rempli Trois-Mivières de lro-
chures du caractère le plus obscène…
On ne pourrait donner au public une
production plus sale, plus corruptrice.….
ny a pas de mari, père où de frère, qui
vouliit un moment tolerer ky distribution
de ee livre infäme, ete.”

L'{oquirer, après quelques ligues vi-
rulentes contre la dégoûtante punlica-
tion de Fuinblety, termine en répétant
ce qi} a dit:
“Apres une étnde fuite de sang-froid,

‘de l'évidence placée devant M. Cour-
sol, nous ne pouvons rejeter cette dédue-
tion que ce monsieur it rempli son devoir
en renvoyant le cus pour être jugé pur
un autre tribunal.”

  

mo. -

Seconde Lettre de Ledru-Rollin.

M. Ledru-Rollin, après l'issue du pro-
cès dans lequel il était impliqué et où
il n été condamné, par contumace, a ln
déportation, a udressé une sccondelettro
aux journaux angluis, avee l’épigraphe
Much ado about nothing—“ Beaucoup de
bruit pour rien.” Voici cette lettre :

s Messieurs,—Grèce à l’unanimité de
In presse anghuse et du sympathique
écho qu'elle a rencontré en Belgique,
en Suisse et dans toute l'Allemagne, il
n'est plus question de ce complot si
pompeusement annoncé, et dontles dé-
tails devaient répandre la terrenr dans
tonte Plurope. Leridicule, bien plus
que le mépris, l’a tué.

“ Je nu m'en serais plus occupé si je
n’eusse voulu constater une fois de plus,
pur denx faits généralement connus, Ju
faiblesse et lu lâcheté du gouvernement
imperial. Non seulement il a été inter-
dit arx journanx français de reproduire
exactement les parules des nceusés, car
les comptes-rendus des débats ont êté
sutinis à la ceusuye ministérielle, mnis
un leur n défendu d’une munière abso-
tue de douner Ja réplique des avocats.

* Lu presse étrangère aurn appris ce-
peudant, asec indignation, que Barto-
lotti, duns ses réponses devant Ja conr—
les selles auxquelles on pnisse accorder
jnelque cunfiunce—a déclaré qu’il n si
peu fait attention un Français dont il a
prononcé le nomdu cinq manières diflè-
réntes, qu’il ac pourrait affirmer que cet
Étranger eût où non des moustaches, et
‘que, d'uilleurs. ce dernier sortit du salon
"ut moment même où lui, Burtoiotti, y
entrait, sans qu’un seul mot fût prononcé
en sa présence. ll ne me reste qu’à
rappeler solennellement au public que
celte déposition, même dans cette forme
modifiée et privée de consistance, est
~ontraire à In vérité, car il est entière-
ment faux que j'aic jamuis rencontré

 

 de l’exéculif, soit directement, soit pu
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* L’aceusution portée contre moi si
trouvant ainsi irréparublement détruite,
el Pun des déleuseurs, uyunt saisi l’oc-
casion pour briser, par quelques mots,le
seul lien par lequel von 1n’eût rattaché
au procès, on à défendu aux journaux,
avee menuce de les interdire, de faire
lu moindre mention de cette partie du
débat.

Rien, donc, rien contre moi ; aucune’
preuve écrite; l’uceusation elle-même
l’a reconnu. Pas davantuge de preuve
orale ; rien, absolument, que cette abo-
minable doctrine de complicité indirec-
te et morale qui u été dirigée contre
noi, il y a seize ans dans le procès de
Dupoty, devant lu Haute Cour des Pairs.
“Cette exhumation du moyen-êge

avait moralement tué le gouvernement
de Louis-Philippe ; ne contribmera-t-clle

A

 

LE PAYS.

satisfaire ! Pauvres directeurs, nous vous
pluignons. Rude est la besogne, et
pour envié que soit votre sceptre aperçu
à travers les feux de la rampe, nous
n’en voudrions même pus pour une plu-
me de chroniqueur ; car métierour mé-
tier le votre est cncare plus uride que
le nôtre.

Voilà done le chiffre des membres de
cette compagnie formiduble. Et hatons-
nous d’ajouter, que lu plus grande partic
des acteurs sont de tout jeunes eufints
dont les plus vieux effleurent à peine la
lisière de l’âge de discernement! Pa-
tierce, peiyes, (rucas, ennuis, colères,
emportement, douceur, résignution, dé-
goût, n’est-ec point là un croquis, en
quelques touches, de l’existence à la-
quels’astreint l’homme qui prendsoin
de Pinstruction artistique d'une pareille

 

 pus à détruire celui de M. Bouapurte ?
Peut-être que tous les crimes, enr ce
sont, aux yeux des hommes d'intelli-
gence, deyfautes politiques moins par-
donuables que des offenses réclles.
«+ Malheur, dit Machiavel, à celui dont
les traits. mal dirigés retombent sur lui-
même, car tout en perdant son habileté,
il exalte son ennemi.”
“Si j'avais réussi à faire juger mu

cause pur Un jury anglais, quelle étran-
ge vérité se fût fait jour, et comme les
‘cartes auraient changé ! Au lieu de
{complots d’exilés coutre l’Empire, l’l£u-
rope ntrait eu, devaut ses yeux, des
complots de Pempire contre les exil
{J'aurais montré, par exemple, ce misé-
‘ruble Gereau, qui 1 comparu counne té-
moin dans uu procés auquel il était tout
à fuit étranger, faisant parade de son
‘ancienne réputation dde patriotisme, pour
plonger en prison une multitude de ré-
publicains crédules ; je l'aurais montré
en 1852, en sa qualité de mouchard de
la police impériale, sous le pseudonyme
“ d’Alphonse,” organiser l’affiuire de
‘Keleh pour la teuhir et la vendre plus
tard ; je l'anrais montré, en 1853, s'a-

| dressant à moi et me demandant de lar-
\gent et des bombes pour faire sauter M.;
Bonaparte ; je l’aur:us montré, en 1854,!
pendant lu guerre de Russie, venuut me|
trouver et m’oflrant de détruire toute
l’organisation de Empire, pourvu qu'il
eût à su disposition 30,000 fr. qu’il pré-
tenduit pouvoir obtenir à l'ambassade
russe sur un seul mot de moi.

* Rébuté invariablement, chassé par-
toutet dénoncé publiquement à tout le
parti républicain, cet homme, ainsi dé-
Innsqué, a fait arrêter près de 200 vieti-
mes, «L s’est fait condamner à quatre
unnées d'emprisonnement, dans le but
de retablir sa réputation et de se couvrir
d'un nouveaulustre de patriotisme.

= Devant uye cour anglaise jJunrais
fourni les preuves d’une nouvelle cons-
piration contre les exilés, organisée en
1557 pur un nommné Ravet, qui a des
relutions avec lu police sous le nomd’IE-
vrat, Ce qu’il proposait n’était rien
moins que de convertir en ruines le
Théatre Français, un jour où M. Bona-
parte ussisterait à une représentation
IVCC SIL COUT,

‘ Démasqué par moi, de même que
Gereuu, et devenu inutile, par consé-
‘quent, a la police impériale, À lui rendit
de dernier service qu’il lui fût donné de
rendre encore, cu faisant traîner en

prison une centaine de compatriotes us-
sez crédules pour avoir eu coufiance

; duns ses paroles. Lui aussi, comme
;Gercau avant lui, se fit mettre en juge-
ment et condamner à quatre années
d'emprisonnement, afin de prolonger
l'illusion si c'était possible.

“ Pour conclure, je dis gne devant les
assises publiques j'uurais eu l'accusion
de fuire connaître une douzaine d’autres
instruments de lu police, tant hommes
que femmes, qui jouent le jeu odieux
de tendre des pièges aux exilés.

« Mais est-il besoin de plus de preu-
ves T— n'avons-nous pas Jersey pour
prouver que M. Bonaparte conspire
d’une manière incessante contre wes
‘victimes! Il est né cunspirauteur et
mourra conspirateur. M a conspiré à
Strashourg, il à conspiré à Londres et à
Donlogne 5 il a conspiré dans cette nuit
À junt.is exéerable du 2 décembre. ier
même, il dausait à Osborne, pendant

l qu’il conspirait avec la Russie contre
iPAngleterre, dans Jes Principantés, en
:Perse et dans l'Inde. Vons dites que
:cet homine c’est la stabilité ; je vous dis
que c’est la frngilité en personne, car
c’est l'incarnation de la frande et de In
ruse, des surprises, des embiiches et des
(coups de mains. Ce que vous prenez
pour sa grandeur, n’est que la force ex-
pansive et la grandeur de ln France.

Quant à lui-même, malgré son aia-
dérae, il n'est ni plus ni moins sage que
ine Post le conspirateur. Croyez-moi,
vos libertés le niinent, et,en consèquen-
ce, sont détesiées. Lai ou vos libertés
(doivent disparaître. Machiavel pour-
‘rait de nouveau s'écrier à hou droit : « TI
jny n de sûres alliances qu'avec des
jpeuples.”  Fortuné sera done pour vous
le jour où, comme tant de tyrans du
Bas-lEmpire, il disparaîtra dans le tour-
billon d'une conspiration organisée par

 
 

 

“1e suis, ete.
“ Leore-Ronue”
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Théâtre Royal.

TROUPES KELLER BT BUCKLAND.

T1 nous souvient d’avoir, en annon-
çant Parrivée de ln troupe Keller à
Montréal, dit que sen début serait salué
comme ut jour de fête. La prédiction
n'Ctnit point tout à fit juste. Ce n'était
pas de sen début seulement qu’il fallait
parler. mais de son séjour entier au Thé-
âtre Royal. Oui,—inalgré Ja malignité
du temps, qui s'est pris d’une vilaine
ardeur pour le vent, la pluie, le fivid et
ln neige, ne vous en déplaise ; mulgré
les marécages de la corporation, lesquels,
par esprit urbain, nous voulons bien ape
peler des rues,—de lundi à vendredi der-
nicer, il y & eu grande réjouissunce à ln,
salle de la rue Côté.

Dollars pour les régisseurs, applandis-
sements frénétiques pour les ucteurs.
enthousiasme élevé à sx troisièmepuis-
sance pour les &pectateurs, telle est l
revne d’ensemble. C’est fucile à écrire.
mais à produire! vous crie Arnal, à k
cantonade.
Cansons donc un peu de la compa-

gnie Keljer-Buckland. Son personne!
est considérable. On assure qu’il s'élève
À quatre-vingt-dix sujets. Jugez 6 1
zonverne dun tel empire est chose ai

  

 Bartolotti chez Mazzini ou ailleurs.

 

 

urmée. Vuyez-vous tout cela, a table,
lun lit, à la promenade, à l'œuvre, en
“voyage! Muis ne reunuquez-vous pas
{leurs petites passions qui s'éveillent à
Lame épugie de la vie où chez les autres
‘elles sommmeillent doucement sur Poreil-
ler de l’ignorauce ?

| Entendez: cest l’envie qui fait pleu-
‘rer celui-ei, bu jalousie qui crispe les
“poings de celui-là. C'est pur une salve
Ide braves, que: vest gontlé d'urgueil
{le cœur de cette blonde fillette, qui rit
jet se moque cruellement de ses cama-
|rades ; vetto autre boude en un coin,
‘parce qu'elle un fait un faux pas, et la
; bande entière de hurceler notre pauvret-
te pur ses mordantes pluisanteries:

i .…Oet âge est suns pitié.

Ce qu’il faut de soin, de tuet et d’ex-
| périence pour élever ot former une sem-
i blable troupe, allez le demander à M.
i Keller! Quant a nous, cessons de com-
faenter dans les coulisses, pour revenir

| à hu guleric.
| M. Keller est conuu depuis longues
tannées. En Europe ses tableaux vi-
vauts out obtenu un succès prodigieux.
Du Nord an Sud, de Plst a ’Ouest son
nomest celébre.  kxécutant hui-méme,
il est maitre duns la profession qu’il ex-
sitie, On peut justement le considérer
comme l'un des meilleurs instructeurs
qu'il y uit au monde: Sans être nou-
vees en Amérique, les expositions
plastiques n’y ont été introduites que
depuis quelques années. Un Anglais,
nouvmé Frimbley, fut le premier qui
mit en vogue ce genre de représen-
tation, que legYankees appelérent Li-
ring Statues. ct auxquelles ils donnent
maintenant le nom de Model Artists.
Cette dernière désignation nous semble
excellente. Ce sont, eu eflèt, des Artis-
tes-mudèles et de grands artistes que
ceux qui purvienuent à imiter pur leur
contenance, lenr expression, toutes les
scenes de la tragédie humaine. Frim-
bley étuit adinirableanent bien fait. 11

hommage d’une corbeille de ses fleurs
les plus suaves. Un dilettante nous a
a prié de lui transmettre les vers sui-
vants:

A Mapauez W. Kerrier.
Les cheveux ceints de roses,
Q charmante Keller,
On dirait, quand tu poses,
Unefille de Pair.
Es-tu ln sœur des anges
Que révait Raphaël ?
O beauté sans mélanges,
Es-tu tille du ciel ?

Keller à pudeur d’Eve,
Volugpté de Vénus,
Quand douce, elle soulève
Ses regards iugéuus.
Cest l’amazone ardente
Aux longs cheveux flottante;
C'est In fière Baechante
Aux regards éclatants,

Es-tu la Vierge suinte,

Que Rubens avait peinte
De ses vives couleurs,
Quand mére infurtunée,
De ton cherfils tu vois,
D'épines couronnée,
Lu tête sur la croix ?

Les fils de la musique
Ont fété avec moi,
Dans ce eoncert lyrique,
Sainte Cécile en toi.
Keller, jamais madone
Ne représenta mieux
Leur divine putroue,
Sainte Cécile aux cieux,

San

Lu muse ayant chanté les louanges
de Mme Keller, la prose reprend la pa-
role pour féliciter M. Keller. Il est, Ini,
un chefd'école ; il réulise l’idéal. Lu
plastique doit s’honorer d’un tel repré-
sentant. 'Coutes ses poses sont lu tra-
duction de lu nature prise sur le fait. A
la fois marmoréenne cl parlunte, son im-
mobilité vous frappe comme une révé-
lation. Æn tant qu’acteur, un seul ta-
bleau suffit à donner la mesure du génie
de M. Keller. Si parmi les personnes
qui ont vu sa puntomime dans le spee-
tacle de Ju famine, il en est une qui
n'ait frémi d'horreur et de douleur a Ia
fuis, C’est que cette personne avait un
zailloux sous lu sixième côte gauche.
Danscette scène uffreuse, rude, sèche

comme lu vérité ; effroyable comme la
nature animule que torture le besoin de
manger ; fuscinatrice comme une des
sauvages peintures de Salvator Rosa,
dans cette scène, M. Keller n’a point
d'égal. En aura-t-il jamais?

1! m’est-pas nécessnire de dire que le
public insatiable, reclame, et reclume à
grands eris, une ré-exhibition de chacun
des tableaux. La représentation dure
longtemps, on voudrait qu’elle durât
plus langtemps encore. Les ainateurs
do éhorégraphie oublient même Mlie.
Christine, danseuse accomplie, dont cha-
que pas est.un tour de souplesse qui fait
trépigner la salle entière, et les gracieux ressemblait, dit Foster, à une statue de

plâtre de Puris par Garbeille.
Depuis Frimbley nul n’avait créé au-

tunt de sensation que M. Keller. Nous
ne les compurerons pas l’un a autre,car
Primbley s’essayait dans l’enfince de
l'art, et Keller porte sa couronne au som-
met du piédestal.

Afin de captiver davantage l'attention
ct intéresser, pour ainsi dire, Jepublic,

i par te développement d’une intrigue, il
au fait adapter quelques pièces mélo-dra-
matiques à ses tableaux. Cette innova-
tion est-elle dne au génie inventif de
M. Keller, nous l’ignerons. Mais il nous
semble qu’elle est destinée à transfor-
mer prochainement € machinisme scé-
nique. Le tableau ébranle l’esprit et le
précispose à recevoir les impressions
d'un évènement suivi et multiforme.
L'irtiste plastique établira done entre le
spectuteur ct le personnage un premier
rapport, le dramaturge continuera cette
relation. L'illusion sera bien plus com-
plète, car il sera possible de rendre ex-
;actement une fonle d'incidents qui font
{aujourd'hui partie du récit on auxquels
l'imagination des assistants est obligée
| de suppléer.

Trois pièces ont été données,l’une de
lundi à mercredi: c’est Azaël de M.
Xeribe ; l'autre jeudi : c’est Urzel traduit
de l’opérr français: Les Amours du Dia-
ble, et vendredi: Le Juif Errant, de
populaire mémoire. Chucune de ces
pièces a. sept tableaux. La troupe ordi-
naire de M. Buckland a joué les piéces;
la troupe de M. Keller a représenté les
tableaux. H est inutile de parler de la
première que tout le monde connaît et
qui s’est ncquittée de ses fonctions avec
conscience. Nous dirons seulement, en
passant. que Mme. Buekland a eu des
mouvements maguifiques duns Pemploi
de Lilix. Son amour pour Frederick,
son désespoir sur le marché aux escla-
ves, et son dévoûment au moment ou
Uriel vient réclamer le prix du contrat
portent un cachet de naturel et d'élo-
quence rare. Les auditeurs ont rendu
justice a Mime. Buckland en Ja com-
blunt "applandissements. Mlle. Gould
fait un joli démon, quoiqu’an tantinet
froid. Mais vlle dit avec une grâce Ju-
tine, et une voix charmante son arictte.

|

 

Le chant compense l’action. Là
lui-même. : M.B. Williams s’affuhle assez conve-!

nablement d'un vêtenient de précep-
teur. Il est gounuc, compose, niais à
plaisir. Seulement il force les situations
pour attraper um éclat de rire du par-)
terre. Levick est un actenr studienx, 11;
sait déjà*beauconp. Nous voyons pour
Ini un bel avenir. Suns être parfaits, ses|
rôles de jeune-premier décèlent des!
qualités mimiques pen communes. Son !
jeu ade l'aisance, de la simplicité ; sa
parole est sympathique. En un mpt il,
possède le secret de toucher le con.
Reeves ferait un comique passable, s'il
n’avait pris la mauvaise habitude do
copier Hale à qui l’on ne pardonne son
organe nazillard qu'à cause de su bêtise
phénoménale dans‘les emplois de greez-
horn. Miss Stephens appartient a Pes-
pèce d’actrice sur lesquelles on fuit si-
lence, et Miss Edwards, à la catégorie
de celles sur lesquelles on ferme les
yeux,

Maintenant, aux tableaux! La plu.
part ont été composés par Mme Keller
elle-même, La Reine des Fleurs, la
Foi, I'Esperance, la Charité et les Trois
Symboles sont merveilleusement beaux.
Le placement des groupes,l’attitnde des
personnages, ln richesse et lo disposition
des draperies trahissent en Mme Keller
une artiste hors ligne. Le savoir-faire
‘te cette dame, pour nous, est incompa-
rable. Aussi excite-t-clle une’ admira-
tion générale et comjrend-on que la

!

 ste! Que d’appétits, que de vanités :  Jobsie se soit inclinée pour lui faire

; espiègles, qui constituent le corps de bal-
let! C’est Mlle. Emeline, toute radiense

; Peffeuiller les corolles de son sixième
; printemps, c’est Mlle. Alice, puis les
| Misses Jeunie et Ella, puis cette bande
| de fartadets dont le plus grand pourrait,
d’houneur, sans déroger donner son cœur
et sa fui à une poupée. Tous dansent,
vulsent, polkent, mazurkent, avec un
taplomb, ‘une légèreté, un abandon, une
(entente de lu musique, qui ferait croire
que tous ont sucé l'amour de leur art au
sein de Terpschicore elle-même.

Pourquoi, hélas ! le mot musique vient-
i] nous rappeler l’orchestre du Théâtre
Royal !

| : Deginit in piscem

M. Buckland, qui a tant fait et fait
tant de sacrifices encore pour plaire a
ses habitués, ne pourrait-il apporter quel-
ques modificutions à In direction de la
musique du 'Fhéâtre Royal?

- hd

P. 8.—Ce soir. la troupe Keller don-
nera Lurline ou Les Nyniphes du Rhin,

| avee tableaux et ballets nouveaux. Ce
{sera la dernière représentation de cette
{brillante compagnie qui part lundi pour
Toronto, delà se rendra à Chicago, puis
s’envolera vers le sud. 

  

| Liste des Prix décernés à l’Expo-
| sition du Comté Jnacques-Car-

tier,

CLASSE FRANÇAISE.
{Chevaux entiers—! François Viau, St. Lau-
{ rent; 2 William Jackson, Lachine ; 3 Jean Bap-
tiste Lecours, St. Laurent ; 4 Bazile Groux, do.

Autres étalons—1 Robert ITistop. St, Laurent ;
2 Prospère Pilan, l’ointe-Claire ; 3 Jean Bte.
Verdon, St. Laurent.
Juments et poulins—I Frère Bruno, St. Lau-

(rent; 2 Charles Valois, Lachine ; 3 Iugh MeDo-
nald. do; 4 Jean Bte. Meloche, do; 5 Antoine

| Churlebois, Puinte-Claire; 6 Benjamin Boyer,
| St. Laurent.
i Ponlins Agés de 2 ans-—1 Rémi Loron, St.
Laurent ; 2 Charles Valois, Lachine.

Taureanx dgés—1 Thomas Dawes ct fils, La-
chine; 2 James Shielles, St. Laurent; 3 Jean
Stanislas Verdon, do.

Taureaux âgés de 2 ans—1 James Sommervil-
le, Lachine ; 2 James Hodge, St. Laurent; 3 Th,

» Hodge, do.
i Taurcaux figés d'un an—1 Peter McMartin,
| Lachine ; 2 George Angell, Pointe-Claire ; Z An-
I drew Crawford, St. Laurent.
I HKéliers dgés—1 Willinm Boa, St. Laurent; 2
Benjamin Boyer, do; 3 Joseph Cousincau (fils),

+
(

0.
Béliers âgés d’un an—1 Peter Lynch, Pointe-

Claire ; 2 Willinm Bon, St. Laurent; 3 Richard
ohertson, Lachine.
Verrata dgés—1 Patrick Fallon, Lachine; 2

François Lauzon, Ste Geneviève ; Rémi Lecava-]
lier, St, Laurent. |

Verrats au-dessous de 6 mois—1 John Pursell, |
Lachine; 2 Benjamin l.efebre, do; 3 Olivier
esforges, St. Laurent.
Etofte du pnys—1 François X. Legault, Poin-:

te-Claire ; 2 James Shiclls, St, Laurent; 3 An-;
toine Legault, Lachine.

Flanelle—1 Ouesime Legault, Lachine; 2 Jas.
Shiclls, St. Laurent; 3 Antoine Brient Durocher,
do.

Toile du pays—1 Joseph Dagennis, St. Lan-
rent; 2 Moise Donat Goyer, do.

CLASSE FRANGAISE.
Vaches—1 Michel Portelance, Lachine ; 2 A.

St. Denis, do; 3 Gul. Descaries, St. Laurent.
Blé-d'Inde--1 Arch. MeNaugton, Lachine ; 3

William Bon, St. Laurent; 3 Louis Dagenais,
Polnte-Cluire ; 4 James Arnott, do; 5 James
Hodge, St. Laurent.

Betteraves champôtres—1 William Dow, Ln-
chine; 2 William Bon, St, Laurent ; 3 Nathaniel
Robertson, du; 4 Patrick Fallon, Lackine ; 5
Thos. Doweset fils, do.

Carrottes--! Wm. Dow, Lachine ; 2 W. Bon,
St, Laurent; 3 J. B. Verdon, do ; 4 J. Avnott,
Pointe-Claire ; 5 T. Smith, do.
Navetg=-Wm. Bon, Nt. Laurent: 2 P. Duwoes

et fils, Lachine ; 3 Pat. Fallon, do.
Féves—L W. Dow, Lathine ; 2 W, Bon, St.

Laurent ; 3 Jnmes Shiells, do,
Guérets d’été-—1 Peter King, St. Laurent. Pas

d'nutre compétiteur, .
Lea deux fermes les mienx cultivées—1 Tha,

Smith, Pointe-Claire ; 2 W. Boa. St. Laurent.
Patates—1 Benj. Lefebvre, Lachine; 2 Benj,

Boyer, St. Laurent; 3 J. B. Théoret, Ste. Genc-
viève ; 4 C.Brnnet, do ; 5 J. B. Lecuurs, St, Lau-

B. Lecours, St. Laurent; 5 T. St. Aubin, do;
B. Quesuel, fils, Lachine.

i
Aux yeux baignés de pleurs, hh

}

 

Bd

Betteravea—1 Benj. Crevier, St. Laorent; 2:1
Olivier Desforges, do; 3 J. Dagenuis, do ; + L. |tache,
Legault, Pointe-Claire ; 5%. B. Verdun, St. Lau-
rent,

Carottes—1 L. Gariépy, St. Laurent; 2 0.
Desforges, do ; 3 Picrre Martin, do ; 4 le Frère
Bruno, du ; 5 B. Boyer, du.

Cavalier, do ; 3 L. Lelidvre, do. t
Féves—J. Descaries, St. Laurent ; 2 H. Lefeb-

vre, Lachine ; 3 L. Gariépy, St. Laurent.
Guérets d’été—! 0. Dustuye, St. Laurent ; 2 F

G. LeCnvalier, do.

Lecours, St, Laurent ; ‘0. Desforges, do.
N. M. LECAVALIER,

Secrétaire.

 

——__—_

FAITS DIVERS,

possible ; PABULISTE, sous considération;
B. C., prochuinement ; ANTI-MONTA-
GNARD, NOUS Ne Voulons pas nous vceu-
per de ce libelle ; CORRESPONDANCE DE
TERREBONNE, parventte trop tard pour
être iusérée dans ce numero.

THEATRE ROYAL.—On annonce pour
lundi soir la représentation d’un nou-
veau driune très intéressant au Théâtre
Royal.

DIORAMA.—Lundi prochain, un bean
et grand divrama, représentant l’incen-
die de Moscou, sern ouvert au public à
Ia salle du marché Bonsecours.

TEMPARATURE.—L’antomne cst vain-
eu par hiver. Ta fin de septembre a
êté très froide sauf une journée ou deux,
lc commencement d'octobre se montre
presque glacial. Mardi dernier, la pre-
mière neige est tombée à Montréal.
Mercredi matin le sommet des Monta-
gnes Blanches, dans le Vermont, était
couvert du duvet des nues. On nous as-
sure qu’en bas de Québec la gelée a été
ussez forte pour glacer la surface de
quelques petites mares. Quoiqu’il en
soit, l’air est très vif dypis nos campa-
gnes et jusque dans nos villes. Les vê-
tements de fourrure remplacent les vê-
tements légers, et partout on s’occupe
de préparatifs contre la rude saison qui
déjà fait sentir ses approches. Prendre
ses quartiers d'hiver en octobre pour ne
les quitter qu’en mai, triste perspective!

—Le 7 octobre, exposition de la So-
ciêté d’Agrieulture du comté de Sonlan-
ges, au village de la Station du Côteau;
De la Société d’Agriculture du comté

de Wolfe, dans le township de Duds-
well ;
De la Société d'Agriculture du comté

de Verchères, à Verchères.
Le S octobre, exposition agricole au

village de Montmagny;
De la Société d’Agrieulture No. 1,

du comté de Nicolet, au villuge de Bé-
cancour ;
Le 13, de la Société Agriculture du

comté de Pontiac, a Clarendon Centre,
dans le township de Clarendon;
Le 14, de la Société &Agriculture du

comté de Mégantic, dans le township de
Leeds. Le concours du labour aura lieu
le 13;
Le 15, de la Société d’Agrieulture du

comté de Yumaska, au village indien
de St. François ;
De la Société d’Asriculture du comté

de Dorchester, à St. Anselme.

LE PONT VICTURIA.—Les travaux du
pont Victoria ont été ‘poursuivis avec
assez d’activité cette année. Néanmoins
il n’est guère probable que le viaduc
soit praticable en 1859, comme on l’u-
vait d’abord pensé. L’immensité de
l’entreprise et le peu de disposition qu’a
la compagnie du Grand Trone de lu
poursuivre à ses frais, permetient de
croire que le pont restera longtemps
inachevé.

Onsait qu’il à été conimencé en 1854,
qu’il aura une largeur de plus d’un
mille, se éomposera de vingt-quatre
piles indépendamment de deux culées
gigantesques, qu’il entrera dans sa cons-
truction 250,000 tonneaux de pierre et
7,900 de fer.
Une bonne partie de la maçonnerie

est maintenant terminée. On a fini les
deux culées. Sur la rive nord du fleuve
sept piles géantes émergent du fleuve ;
elles sont complètes. Deux nouvelles
s’élévent hors des caux. Nous avons
lien de croire qu’elles seront parfaites
avant Phiver. Sur la rive sud, le nom-
bre des piles complètes ne se monte
qu’à quatre, mais trois autres sont en
voie de lâtisse.
1 est donc présumable que sur vingt-

quatre piles, seize scront achevées lors
de la suspension des travaux. Mais ces
seize piles étaient les plus faciles à je-
ter ; et celles qui restent exigeroit beau-
coup plus de temps et de dépenses à
cause de la profondeur du fleuve. La
compagnie du Grand Tronc a toutefois
fait poser la première arche en fer.
Nous sommes allé visiter ce magnifique
ouvrage. Il cest encore tout enveloppé
de sa cage de bois. Déjà, cepen-
dant, on peut juger de la beauté et de
la solidité qui le caractériseront. Le
tube n’est pus composé, comme on pour-
rait le présumer, d’anneaux s’emboitant
les uns dans les autres. C’est au con-
    

Blé-d'Tude—1 Ant. Brien, St. Laurent ; 2 P.

|

mât formé d’un seul. Pour
Martin, du; 3 C. Brunet, Ste. Geneviève ; + J-|tructure effondrât, il faudrait une con-

“| traction de sa partie supérieure. Mais

  

3 Octobre

que Ja supers.

ous avons ubservé, qu’à ses-points d’at-
sur Jes piles, la quantité de tri-

angles était quadruplée, et qu’ils étaient
plus contractés vers le haut que vers le
bas. Cela nous a fait penser que la pose
des montants supérieurs avait eu lieuàNavets—I L. Gariépy, St. Laurent; 2 R. Le-

|

chand, nfin qu’ense refroidissant le mé-
al perdit toute compressibilité.
L’arche avance rapidement; son as-

pect et son étude sont fort curieux.-
Aussi le public ne cesse-t-il de venir vi.Les deux fermes les mieux cultivées—1 J. B.

|

siter ce premier jet d’un des plus beaux
monuments dont s'honoreru le neuvième
siècle.

voL—Dans lu nuit de jetdi à vendre-
di des voleurs se sont introduits dans le
magasin de M. Dufresne, bottier, Tue

CORRESPONDA NCES, — M. SMITH, au Notre-Dame,et unt enlevé des marchan-
prochain numéro 5 UN VOLONTAIRE, iM-| dises pour un montant de £25,| La po-

lice est sur la trace des malfaiteurs.

FEU.—Uncommencementd'incendie
s’est manifesté jeudi dernier; chez Mme
Guérin, modiste, rue Notre-Dame. Le
feu avait pris sous les combles; on sen
rendit bientôt maître. Muis ki maison et
les murchandises qu’elle contenait ont
été furt endommagées par l’’aw des
pompes. À ce propos, nous ferons re-
marquer, qu’en général, les pompiers
procèdent suns ordre, et que souvent,
pour éteindre un incendie insignifiant,
ils commettent des dégats considérables.
C’est ce qui a eu lieu chez Mme Gué-
rin. Rien n’était plus facile que d’é-
teindre le feu, sans briser les jalousies
de la maison, se ruer dans les apparte-
ments du premier étage et y mettre
tout sans dessus dessous.

—Le 9¢ régiment a reçu l’ordre de
se rendre en Angleterre ; 1l partira pro-
chainement.

—A une assemblée publique tenue au
village de Longueuil, lundi, le 14 sep-
tembre dernier, pour fonder un Institut-
Canadien, les messieurs suivants furent
élus officiers du dit Institut, savoir :
MM. Henry Mongeau, président ; J.

Flavien Beïque, vice-président ; Louis
J. Vincent, secrétaire-archiviste ; E. Pa-
ges, sec.-correspondant ; F. B. Viger,
trésorier.

Comité de régie—MM. Joseh Mar-
chand, Joseph Lespérance, Laurent Tru-
deau, Romuald Viau et Joseph Mercier.

Hesry Monceau, Prés.

APRÈS LA VENGEANCE, LE DÉSESPOIR.—

{ Lecteurs du Pays, vous n’avez pas oublié
Ja première lettre de notre correspondant
‘de B . Le pauvre amoureux vient
de nous adresser une navrante élégie.

Lisez plutôt :
Pour inprimez

Sur le Puys
Lette présés

Après l’adresse écrite d’une main in-
certuine, vient l’épitre toute baignée de
larmes:

Voulez vous enprimez sur le pays cela si rous
plais

Jeune filie du Village de B
Jaimes bain & vous donnez une petite lessons

june personne de B—— junefille a vous pensez
pas à mourtirs jeune personne vous courers les
balle les vaiers les-épluchement de blainde les
partis lorsque les desmond est toujours avec
vous jenne personne de B—— que la parroise est
sibelle lorsque dien Tous demandera votre ames
paraite devant dicu Je coeurs plains de faute à
quelle affreuse pensés pour une ames pensez
done a lafnire de votre salut plutos que de cou-
rirs les partis les vaiers seulle jeune fille que
c'est lait de vous voirs prendre tans de plaisirs
dans ce monde a priers done dieu un dieu qui
est mort pour vous jeune fille de ne pas aller
vaiers avec un garsont seulle si vous étiers pour
mourrirs demains vous ne pencerers pas a ce
que vou faite In
Ge pense bains cela vas faire un cfait dans

votre cœurs que la pensés va ce eloiers de vous
jeunefille conbains de fois vous allez à ls messe
pour plairs a les jeunes jans vous ne pensez pas
x dicn seulement conbains de personne qui était
Avec nous a present il sont séparers de nous
ereigners que Ianés prochaine nous serons com-

j ous priers pour eus pensé bains le souvenirs est
grand.

Maitez ens plus lons si vous voulez bnins fairs
cela

Fscusers mon écriture.

Comme c’est touchant! Non, nous
n’ajonterons rien de plus à cette plainte
éloquente d’un cœur ulcéré. Un mot de
nous... mais il gaterait tout! Seulement,
commeles grandes douleurs sont géné-
ralement muecttes, nous espérons qu’a-
près ce eri de souffrance,l’infortuné cor-
respondant cessera d’initier à ses dou-
leurs un monde égoïste ct perfide.

 

 

VOLEUR.—Murdi soir, le grand conné-
table de Trois-Rivières, M. Dasylva, gar-
dait enchaîné, à bord dn Victoria, un
voleur du nom de Carpentier, digne as-
socié du nommé Thibeau, ancien viseau
du pénitencier, ct toujours voleur émé-
rite. Carpentier flânait au jardin Guil-
bault, à Montréal, lorsque M. Dasylva,
dont l’habileté cst aussi Jouwable que-son
activité remarquable, est venii distraire
ce hrave homme de scs amusements en
le constituant prisonnier.—Gazetie de
Sorel.

Noyé.—Le capitaine Jesse Missardy
de la barge Vuwlcan, se rendant de Qué-
bec à Montréal, annonce qu’un jeune
homme dunom de Robert Scott, sous
les soins duquel était à bord du vaiseau
une quantité de marchandises pour la
maison Edmonstone, Allan et Cie., tom-
ba par-dessus bord dans la nuit du 24 du

traire un assemblage de plaques de fer |courant et se noya.—Exe-Nouvelle. .
toutes furt étroites, et toutes de formes
diverses, carrées, ovales,losanges, rondes,
et unies entre elles an moyen de bou-
lons rivés des deux côtés.  L’épaisseur
dés plaques ne dépasse pas un demi-
ponice. À quelques pieds de distance
les uns des autres des triangles ou cour-
bes d’équerre, en fer massif, de trois ou
quatre ponces de diamètre faisantsaillie
à l’intérieur du tube, relient ensemble
les assemblages de plaques et forment
la charpente de l’arche. Cotte charpente
est d’une légèreté inonïe pour la masse
énorme qu’elle devra supporter. En
examinantl’œuvre, on conçoit, toutefois,
qu'elle puisserésister non seulement à
son propre poids, mais à uno pesanteur
beaucoup plus considérable.
En effet les diverses parties qui con-

stituent le tout éont, comme nous l’a-
vons dit, une réunion de pièces multi-
ples, conturées de boulons, et qui tontes

mant contreforts à l’intérieur ct à l’exté-
rieur. La réunion de tant de mor-
ceuux hétérogènes & une puissancé d’é-
lasticité et de durabilité bien facile à
comprendre. Cette puissance cstlà mé- raut ; € Lécu LeCavalier, do.

me que celle qui fait qu’un mât formé
de plusieurs arbres résiste mieux qu'un

se raccordent à des triangles de fer, for- |.

voL.—On nous apprend qu’un . jeune
homme du nom de Placide Grolot, em-
ployé à bord de la goélette du capitaine
Churles Bouvier, est déserté de cette
ville, mardi dans la nuit, emportant
avec lui la somme de vingt-trois pias-
tres, appartenant à un nommé Salois,
employé à bord. Le déserteur s'était
muni d’un pistolet la veille disant que,
si le capitaine le commandait encore, il
le servirait comme il faut. La police
est sur ses traces.—Ere-Nouvelle.

EXPOBITION PROVINCIALE DU HAUT-CA-
NADA.—L’exposition agricole du Haut-
Canada a eu lieu cette année à Brant-
ford. Malgré le mauvais temps, ne
foule considérable s’était portée vers
cette lochlité, Ln société centrale d’a-
grieulture, qui compte neuf cent soi-

xante-dixssept mombres,&vait fait de
grands préparatifs. Le nofibre des ex-

ats fut remarquable. En général
es produits étaient bons et de belle
ualité. une

1 Un correbpondant dit que l’éxhibi-
tion des charrues surpassait tout ce qu'on

avait vu jusqu'alors au Canada ct peut-

être-dans tout autre pays.
Le département consacré aux céréal 
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un aspect magnifique, mais lu sec-

tion affectée aux fleuristes n’était ni

belle ni bien garnie. On conçoit qu’il

n'aurait pu en être autrement. La sai-
son est trop avancée. Etla plupart des

plantes ont déja passéfleur, suivant l’ex-

pression technique. . .

Une personne qui assista à ln der-

nière exposition de Montréal et se trou-
ve, en ce moment, a Brantford, nous

écrit, que “si les deux expositions pou-
vaient être réunies sur un mêmeterrain,
un jury impartial donnerait bien certai-

nement la préférence à celle du Bas-

Canada.”—Parmi les noms des person-

nes qui ent remporlé des prix à Brant-

ford, nous remarquons MM. Jacques
Durand, deKingston ; MeDonald Lock-

hart, de Sherbrooke ; H. Girouard, de
Hamilton et H. Gimard, de lu même

ville. gr
Beaucoup de personnages distingués

du Canada et des Etats-Unis visitérent
Pexposition.

—Nous apprenons que John Carroll,

accusé du meurtre de sa femme, a été

acquitté par le jury de Cayuga.

TANT DE MOUTARDE POUR SI PEU DE
vIANDE.—Un pauvre irlandais épuisé et

amaigri par la maladie, appela un mé-
decin qui prescrivit un énorme cataplas-

me de moutarde.  Paddy, voyant exé-
euter l’ordonnance, s’écria les larmes
aux yeux: “ O docteur! tant de mou-

tarde pour si peu de viande !”

COULEUR DE LA MER.—Un inspecteur
de Pinstruction publique interrogeait un
écolier sur la couleur de la mer.—Je
ne l’ai jamais vue, répondit l’enfant,
mais elle doit &tre noire.”—Et pourquoi,
noire 1 ’—Dame, puisque toujours on y
jette l’ancre !

avait

  

L'oNGUFNT DHOLLOWAY est inestitnable pour

la guérison Ce mauvais-s jambes, mal de poitri-
ne et les blessures, même après vingt ans de
souffrances. Des cas que l’on croyait incurable:

ont cédé comme par enchantement à ses effets

surprenants. . ;
En veme aux fabriques No. 86, Muiden Lane,

New-York, et No. 244, Strand, Londres, et par
tous les Pharmaciens à 25 e. 62 c. et $1 la boîte.
—

—Les guérisons extraordinaires suivantes, sans
Médecine, d'Indigestion (Dyspepsie), Flatuosité,
Constipation, Maladies Bilieuses, Nerveuses et
au Foie, Toux, Asthme, Consomption et Débilité
opérées par la Délicieus- Farine Restaurative
Revalenta Arabica de DuBarry, ne sont pas les
moins remarquables :—
Cure 52,612.—Rosstroor, Comté de Down, Ir-

lande, 9 décembre 1854.
Le COMTESSE DOUAIRIERE DE CAS-

TLESFUARTest portée, dans l’intéiêt de l’hu-
manité souff-ante, a dire que l’excellente Reva-
lenta Arabica de DuBarry l’a guérie, après que
tous les autres remles eussent failti, de lIudi-
gestion, de la Bile, dune grande Sensibilité ner-
vense et d'une irritabilité qui durait depuis plu-
sieurs années. Cette farine mérite la confiance
de tous ceux qui souffrent, et est un véritable
hrenfait. On répoudra avec plaisir à toute de-
mande.
Cure No. 49,832,—Cinquante annécs de sour-

frances incroyables par la dyspepsie, les nerfs,
l’asthme, la toux, la constipation, la flatuosité,
les spasmes, les maladies d'estomac etles vormis-
sements, ont été guéries par l’exceilente Farine
de DuBarry.

y MARIA JOLY,
Workham Ling, prés Diss. Noifolk.

Ce remède est appuyé des témoignages des
célèbres professeurs de chimie, tels que le Dr.
Andrew Uric, Shorland, Harvey, Campbell, Gat-
tiker, Wurzer, Ingraaam ; de lord Stuart de Decies,
de la comtesse douairière de Castel-Stuart, du
wajor-géuéral Thomas King et d’autres prerson-
tages respeutubles à qui ce remède à seudu la
santé après avoir vainement essayé tous les au-
tres. Pour plus amples détails relativement à
cet aliment inestimable, nous référons nos lec-
teurs à l’annonce de M. DuBarry, dans une autre

4 à 5 8 8
“ Usez-en une fois, vous ne l'oublierez jamais.”

{nos lecteurs désirent un article de première
qualité pour la toilette, qu’ils achètent le

Baume Persien (Persian Balin). C’est un spé i-
fique unique pour nettoyer les dents, se faire la
barbe, se laver et arranger la tête, et embellir le
teint, enlever les taches de la peau, grains de
rousseur, lentilles, verrures, ete.
En vente chez tous les droguistes.

L. 8, BLODGETT Er CIE,
Propriétaires,

Ogdensburgh. N.-Y.
MM. LavrioucH et CAMPBELL,

Agenis pour la vente en gros,
Montréal.

RSSAYEZ CE GRAND SPECIFIQUE.
ler août. fm—82
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SIEGE DU GOUVERNEMENT.

MONTRÉAL CHOISI.
Nous apprenon qu’une grande sensation a été

causée parmi les'hon. députés de Toronto par cette
question trés impo tante —question de haut intérêt
pour le pays et qui concerne tout le monde. Mais
hous savons tous que les gens qui sont sujets à une
telle excitation mentale et physique et qui siégent
jusqu’après minuit, ne peuvent juger samement
Une question aussi importante. Ils sont donc obligés
de renvoyer la question à la mère-patrie et d’atten-
dre sa décision. C’est pourquoi nous suggérons aux
députés de Montréal de choisir tout «le suite Mont-
réal pour siége du gouvernement, à cause de sa
proximité du dépôt des enux de Plantagenet, ils
pourront prendre chaque jour quelques verres avant
es débats, cela fortifiera leur raison, leur esprit,
modérera leurs passions et leur permettra de tran-
cher froidementet bien toutes les questions difficiles,
enfin de s'acquitter convenablement de leurs devoirs
législatifs. Le pays se reseentira bientôt de cette
heureuse influence. Car l'intrigue individuelle,
tout cède à la puissance magique de la célèbre
tau de Plantagenet, et plus ies députés en boiront
plus la condition du pays devient prospère.
CHAMBRE DE LECTURE ET DEPOT,

No, 4, PLACE-D ARMES.

  

DESTRUCTEUR DE DOULEURS DE PERRY
"DAVIS.

Ayant &té témoin des hienfaisants effets de votre
ce re Destructenr de DPou'eurs en différents cas
de dyssenterie et de choléra morbus, pendant quel-
ques mois passée, ct pensant que c'est un acte de
ienfaisance envers ceux qui souflrent, et poussé
Er Un sentiment d'humanité, je recommarde avec
len du plaise 20D usage aux pertonnes qui peuvent

sanfrir des matrdies sus-mentionaées on de quelque
autre maladie semblable comme préservatif, et je
puisdtre, Autant au moins que mes observations ont
pu} étendre, que c’est un remêde efficace.

Ai gardéles directions euvantes : Pour un ndul-
terne cuillère à thé de Dertincteur de Dantdurs,
une cuillère à coupe d’Huile de Castor dans un

u de lait chaud et d’eau sucrée avec du sucre
Douk b@ignentles intestins are le Destrucieur de
oul urs. Pour un enfant de huit à dix ans la moi-

ue © cette dose. J'ai trouvé que c’est un remède
i une grande effeacité par Jes blessures et les bri
ures, Bien respectieusement,

EDWARD K. PULLER,
Pasteur de la première Eglise Baptiste,

Bomsraet, Mas.

Trsppry, Vignoble de Marthe.
pl certifie par les présentes que j'ai fait usage du

tructeur Végétal des Donleurs de Davis avec un
grand succès dans des cas de choléra des enfants,

A es ,b bites, toux,r} y EtC.,
etJe pure, le recommander avec plaisir comme un
précieux remède de famille.

JAMES C. BOOMER,
Pasteur de-l’Bglise- Baptiste.

A Envente chez Lyman, Bavage et Cie, Montréal,
“vents généraux pourla vente en gros, qui approvi-
fetes le commerce an prixdes prix des manu-

20 sept, + :

BAZAR A_LAPRAIRIE.
E § et 7nouranti) AVASILE]L PROVpara y aura E.DELA

R ponrJe soutien dba Pauvres de cette Maison.
Ler oet, 108
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‘| Les Entrées seront de 15

de LAPRAIRIEuà BA-|

PAR LE TELEGRAPHE.
LIGNE pe MoNTRÉAL.

(Tagporté pour le Pays.)

New-York, 2 octobre.
L'Arabia est arrivé de Liverpoul ce

matin. Pour ses passagers se trouve M.
Cyrus. Le’ North Star et le Jacon
étaient arrivés le 17.
La malle des Indes a été reçue en

Angleterre. Le massacre de Cindra-
pore a atteint 88 officiers, 190 soldats,
190 femmes et enfants, appartenant à
l'armée et 400 citoyens.

Les nouvelles de Calcutta vont jus-
qu’au 10 uoût, celles de Madras jusqu’au
20—Lord Elgin est urrivé a Caleutta
avec 600 hommes environ. Le général
Huvelock, après s’être avancé à un jour
de marche de Lucklow, avait été obligé
de se replier sur Cacapore, à cause du
cholera.

Unrapport de Ceylan dit que le cho-
lera a forcé les troupes qui éthient Del-
hi de se retirer à Agra.
On à découvert un complot, ayant pour

but de mussacrer les Européens de Bé-
narès et Genore.—La loi martiale a été
proclumée, à Bahore. La garde du corps
du gouverneur-général a été désarmée.
On u retiré an général Lloyd sun com-
mandement à Dunapore.

Plusieurs régiments ont été désarmés.
Quelques-uns se sont révoltés contre
leurs officiers. Un détachement de trou-
pes eurgpécunes a été repoussé à Arrali
avec une perte de 200 hommes.
À Agra les rebelles ont été repoussés.

Les Européens étaient encore devant la
place ; on s’attenduit à un assaut géné-
ral.
On doit enlever le cable transatlanti-

que de dessus le Ntagara et l’Agumem-
non et le placer à Plymouth. On va com
mencerà retirer la portion submergée.
Nne société d'ingénieurs de grande

réputation se fuit fort de poser le cable
à des conditions acceptables.
La banque d’Angleterre a déclaré un

dividende de 5 pour cent pour le se-
mestre.
Rien de nouveau en Frauce.
  

 

—J’ai fait usage du Destructeur de Douleurs
de l’erry Davis dans mu famille pendant plusieurs
années, elle recommande avec plaisir comme
étant un remède précieux, qui deviait se trouver
dans toutes les familles.

JW. SWAN,
Pasteur de PPylise Baptiste de la

Rue Huntingdon, New Lomlon.

 

 

THEATRE ROYAL
Directeur - - -<- -- soe M. BUCKLAND.

DERNIERE SOIREE
DE LA

TROUPEKELLER,
CE SOIR (Samedi), 3 Oetobre,

On donnera

LES NYMPHES DU RHIN,
Avec nouveaux Tableaux,

‘ ENSUITE

. ’
Un nouveau Ballet Divertissant

Et autres amusements.

En conséquence de ses grands déboursés, M.
Buckland est daus la récessité d'augmenter les
prix d’entrée comme suit :

Loges privées, 85; Hémycicle, $1 ; en haut,
2s, tid, ; Parterre, Is. 103d.

3 oct.

SALLE DE CONCERT BE LA CITE.

POUR SIX JOURS SEULEMENT.

 

LUNDI,
MARDI,

MERCREDI,
JEUDI,

VENDREDI,
SAMEDI,

5,6, 7, 8,9 er 10 OCTOBRE.

LE SPECTACLE DIORAMATIQUE ORIGI-
NAL ET MAGNIFIQUE DE

X'Incondie du Moscou.

   

   

ELLES PEINTURES DIOPTRIQUES,il-

antes en VENTRILOQUIF, nar M. Gallacher,
le renommé dans tout le monde.

Admission. 1s 3d ou 25 cents; siéges réservés,
1s 101d oun 37} cents.
Les Portes s’ouvriront à 7; la séance com-

mencera à 8 heures.
ler oct. 108
 

GOURSE

rochain, si le temps le permet.
r 1èreClasse, pour une bourse de... .$50

2nde “ “ ot ;

3me pour Poulins dei ans..$!

{airela veille dé Courses cher I
Il ne‘dèvra pas y avoir moihs de 3 Entrées.
USER Patrordrs À

A. PANNETON, Sect. “17 septs

En vente chez tous les droguistes. !

lustrées par une Lecture, et des Scènes amn-;

Village dePIndustrie
RS COURSES AU TROT du Viilage de l’In-
L dustrie auront lien les 7 et 8 OCTOBRE

- Il ÿ aura aussi une COURSE de COUREURS.
r cent et devront se

ex L. KUBY

'UNIUN ST. JOSEPH.!
| ASSEMBLÉE GENERALE.
Tous les Membres de la Société sont instam-

ment priés d'assister à l’Assemblée Géné-
rale de LUNDI PROCHAIN,le 5 courant, Ii y
sera traité d’affaires trés importantes.

Par ordre -
L. I. RATHE.

Secrétaire.
3 oct. 109

PERDU.
E 2 du Couraut, duns I’Aprés-Midi. une LOR-
GNETTE en OR, dans la Petite Rue St.

Joseph. Une récompense généreuse sera donnée
4 la personne qui la rapportera a ce Bureau,

3 octobre. 109

AUX ÉLECTEURS

COMTE DE L'ASSOMPTION.

 LE COMMISSAIRES DU HAVRE s’étant

LE PAYS.
AVIS DIVERS. |
VE TESAAAASN

SOCIETB DE CONSTRUCTION
CANADIENNE

JMS TREEODTWAT “ECEERESSRA WC

I, ASSEMBLEE GENERALE SEMI-ANNU.
ELLE des Membres de cette Société, aura

leu LUNDI PROCHAIN, le CKNQ OC'TO-
BRE, duns la Salle de l’Institut-Canadien, duns
le? but d’élire des Directeurs pour le semestre
suivant, et de recevoir |: Rapport du Secrétaire-
Trésorier pour les six mois précédents.

L’Assembhée aura lieu à Sept heures et demie.
C. H. LAMONTAGNE,

Secrétaire-Trésorier.
29 sept,
  

assuré les services de MM. hilde, MeAIpie
neet Kirkwood, commu Bureau d'Ingénieurs pour
explorer et faire rapport sur le meilleur mode |
d’obtenir plus d’accomodement dans le Havre de !
Montréal, prient toutes personnes qu auraient
Quelques suggestions à offrir sur cel important
sujet, de faire parvenir ensemble avec tous plans |

  N ESSIEURS,--Désirant vous rendre compte
i de ina conduite parlementaire, je vous in-
vite à vous réumr en Assemblée au Village de
l’Assomption, MERCREDI, le QUATORZE
Octobre courant, à MIDI.

Jai l’hontieui d’être,
Messienrs,

. chain.

ou autres informations qu’il croiront nécessaire à !
Pappui de leurs vues, afin que le tont soit wis de- |
vant le Bureau des Ingénieurs pour ample vonsi-|
dération à leur Assemblée du 2 Novembre jro-

ALEXANDER CLERK,
Secrétaire. Votre dévoué serviteur,

; PAPIN.
ler oct.

 

EXPOSITION DE L'ETAT DE N.-YORK

gaz (
— ferment = |

|

i

Lrs 6,7, 8 eT 9 OcToBRE 1857. |

 L* LIGNE AMERICAINEtransportera, du-
rant l’Exposition, les visiteurs à Butfalo pour

MOITIÉ PRIX (nourriture extra), en se reliant
an Chemin de Fer de Buflulo et Lewiston. 4 Buf-
fala,
Les Billets peuvent être bons pour huit jours

aprés PExposition. On se les procurera au Bu-
reau des Bâteaux Américau:s, No. 24, Rue Me-
Gill, Montréal.

W.T, BARRUN,
Agent.
107ler oct.
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CHANGEMENT DES HEURES DE DEPART
Des Vapeurs

Castor, Jacy.-Cartier, Cultivateur,
| T\EPUIS et après VEN: REDI, le 2 OCTO-

BRE prochain. les Vaneurs * Casior” et
[+ Jacques-Cartier * quitteront MONTRÉAL à,
3h. PM, et le Vapeur * Cuilivateur”’ à 5 hot
P.M.

JOSKPH LEVY,
Agent.

SA sept. e—106

zCLAQUES DE CAOUTCHOUC.
> ——

ë } PAIRES CLAQUES de Ca-
= 10.00 outchone, pour Porte =
g mes “el enfants, MEILLEUR MARCHÉS
du’aucune autre Maison à Montréal. -

wn
=
s
—

8
ny

—AUSSI—

Un Assortiment complet de SOULTERS d’O-
RIGNALNoirs et Jaunes, supérieurs à tous @
ceux que l’on pourrait se procurer ailleurs. I.

LAPIERRE er L’ECUYER, =
142, Rue Notre Dame, =

®
=

e
u
s
,

|

Vis-a-vis le Bloc Masson.
am-—108S

o
u
r
i
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3 oct.
 

     
A. BRAHADI,

ETABLISSEMENT DE PELLETERIES,
EN GROS ET EN DETAIL.

No. 113, Rue Notre-Dame,
Troisième porte à l'Ouest du Palais de Justice.

LE Propriétaire, tout en remerciaut ses prati-
ques de l’encouragement libéral qu’il en a

requ, les informe qu’il est prêt à leur fournir
toutes espèces d’articles dans la ligne des Pelle-
teries pour l’hiver qui approche.
Ayant obtenule premier prix pour les Casques

sans couture, Gantelets de Pelleteries, et le meil-
leur set de Pelleterie pour Dames,il soNicite res-
pectuense-rent attention sur ces articles,

 

—AUSSI—

Feutres, Clhapeaux Couwsiers pour Dames, et
Feutres pour Demoiselles propres pour la saison
actuelle. Aussi, l’assortimient vrdinaire de Cus-
quettes d’autormue.

3 oct. cm—t09

NOUVELLES

MARCHANDISES
D'AUTOMNE.

AUGE&ROY,
VENTE de recevoir par les steamers

/ INDIAN et ELIZABETH JANE, wn

 

Bureau des Comrniseuires du Havie. à .
Montréal, 29 sept. 1857. 3 108,

 

Avis aux Marins.
EPUIS ct après le ter OCTOBRE prochain,
une LUMIERE vive sera exhibée sor la

RIVE NICOLET pour guider les Vaisseaux à
travets la “ TRAVERSE NICOLET,” en ligne
droite depuis le No. 3, ou la lumiére le plus bas-
se dane le Lac St. Pierre, (faisant l’allouance re-
quise pour le vent et le courant) jusqu'à ce que
les Lumières prineipules au Port St, François
soient en ligne directe, alois ies Vaisseaux jens
dront le cours ordit.aive,

Cette Lumière sur la Rive Nicolet est pour!
mettreles Vaisseaux en garde contre l'ENGLINH|
BANK au Sud, et ta BATTURE AU FER vu.
Nord. !

Maison de la Trinité, :
Montréal, 24 sept 1857.

~~ AVIS.
FS COURS de LECTURES de PEcole de
Médecine «t de Chirurgie de Montréal, com-

menceront le Ter LUNDI de NOVEMBRE,
Pay ordre,

106

L. BOYER, Sec.
24 sept. 1u5

BUREAUDE LA COMPAGNIE DE LASSE.
RANCE MUTUELLE CONTRE LE PEU!
DU COMTE DE MONTREAL,

 
MoNTREAL, 18 sept. 1857.

VIS EST DONNÉ par les présentes que
Î L'ASSEMBLEE ANNUELLE de cette
Compagnie pour Plélection des Directeurs et
l’examen des affaires de la dite Compagnie, aura
lieu LUNDT, k 5ème jour d’OCTOBRE pro-
chain 1857, a 11 heures A.M., au bureau de la;
dite Compagnie, No. 1, rue St. Sacrement, Moit-
réal. Suvant la loi, les membres sont itvités à
y assister. ‘

P. L. LETOURNEUX, '
Sec. U, A. M.F.M.

29 sept. 104

A. CV'HEFFe :

| A multiplicité des Commissions dont a été
4 chargé C. A. ROCHON l’uyant obligé

d'augmenter le personnel de son Bnieau, il s’est
associé à GUILLAUME DAVID, alin de s’oc-
cuper d’une manière plus spéciale des Commis-
sious dont les Messieurs de la Vilte et de la Cam:-
paugne voudront bien les charger. Quant aux col-
lectes surtout, G. DAVID s’eccupera spéviale-
ment de la Ville. et C. A.ROCHON des Camnpa-

 

PR BEM I BE R P R Ix ol gnes. qu’il visitera régulièrement,
| Ts ne chargeront qu’à proportion des argents

i
!

qu'ils percevront ou dont reconnaissance de la
ette donnée par acte légal aura été acceptée

par les Créanciers. Us se chargeront aussi de tou.
tes espêces d'agences ainsi que de la vente ou

; lonage de propriétés, et ce à des conditions t1és
faciles, assurant de ne rien négliger pour la
prornpte et boune exécu ion de leurs commissions.

C.A ROCHON, et
G. DAVID, !

Bureau d’Agenee de Montréal,
Rue Ste, Thérése, No. 15.

14 mai aa— 50

AVIS ‘

FS soussignés. reconnaissants de l'enconrage-
ment libéral qu’ils ont reçu depuis qu’ils

: out établis à ST. JEAN, profitent de cetle occa-
| sion pour leur apprendre qu’ils out rebâtis leur
établissement (qui a brûlé en février) et sont

Un grand Assortiment de Chapeaux de Soie et prêts à retnplir tous ordres qu’on voudra bren leur
donner en fait de POTERILS comme par le
passé,

E. Le ET G. W. FARRAR,
; 81, Jean, 15 mai 185% 51

| ON VIENT DE RECEVOIR
; 300 POELES.

E PUBLIC peut maintenant se procurer nos
modèles bien connus de

Pocles de Cuisine, Salon,
! Salle a Diner,

Tous nos POELES de CUISINE sont faits de‘
manière à admettre un tirant d'air froid à travers
le Poêle, pour empêcher les plaques intérieures '

 

 

[ grand Assortiment de MARCHANDISESfran- ; de brûler, et ventiler efficacement le Four,

| Çaises et anglaises, qu’ils offrent à des PRIX
I

—AUSSI—

EXTREMEMENT REDUITS pour ARGENT| poèles Doubles et Simples à Navires, Tuyaux

CONSISTANT EN:

COMPT'ANT.

| Patrons de Robes à Falbalss et barrés à la mi-
litaire, Delaines et Cachemires fleuris, Plades; ler oct.
| tout taire et Lama, Métinos français, Cobourgs
jet Drap Thibet, Châles de laine de Paisley et de

espèces, Indienves maltaise et irlandaise. Cols et
Mauches*en Dentelle, par sets, Ga: ts de Kid fran-

* çais d'Alexandre, Jouvin, et Calvat, etc, etc.

—AUSSE—-

Leur Assortiment ordinaire de MARCHAN-
DISES d’ETAPE, consistant en Flanelles. Cou-
vertes, Polkas pour Dames, Messieurs et Erifants,
Bus et Vêtements de desssous, Coisets français,
Toiles, Damas, Nappes, Cotons à chemises, Jn-
diennes, Draps noire et de couleur, Casimires,

i Tweeds, Patrons de Veste,etc., etc.
; N B.—A. et R. prennent lu liberté de faire
connaître qu’ayant adopté, depuis le 1er Septem-
bre, le mode de vendre argent comptant, ils of-
front leurs Marchandises au plys petit profit pos-
sible.

ARGENT COMPTANT SEULEMENT.
Marchandises marquées en chiffres.

UN SEUL PRIX.
3 oct.

MIEL! MIEL!! MIEL!!!
UINZE cents livres pesant de BEAU MIEL

 

vendre par
. JOHN GARDNER,

ibe. pour l'usage des familles.

; Chimiste, ete. Joel, me—4d

Long, Manteaux de Drap, Rubans, Fleurs, La-|
dies Chenille, Echorpes de Soie et de Cachemire,

| Broderies «t Ouvrages en Monsæeline de loutes

FRAIS, venant d'être reçu, en jorres de 13] - LE DR.

Rue Notre-Dame Extrémité Ouest.

recourbés, l’oèles sourds, Tuyaux, Zine, ete,
RODDEN er MEILLEUR,

71, Grande Rue St. Jucques,
107

PREMIER PRIX
FOURRURES!

TRO, AWIBe |

RUE NOTRE-DAME, |i

nN "REA

GEO. McIVER
| A L'HONNEUR de REMERCIER ses nam-
* LA breuses pratiques de l’encouragement qu'’el-
les ne cessent de lui donner. Il saisit ectie occa-

"sion pour les informer qu’il a mañitenant, en ma-
gasin, Un assortiment considérable et très varié

l d’articles dans sa branche et qu’il est prêt à exé-
| cuter, promptement et avec soin, toutes les com-
| mandes, caril a reçu dernièrment d'Europeles
| plus siches pelleteries, à savoir :
Zibeline de la Baie d’Hidson, Hermine Royale,

! Vison de la Baie d'Hudson, Chinchilla,
Loutre de la Baie d’Hudson,  Martre de Roche,
Loup-marin des mers du sud, Fitch, “
Mouton de Perse, Monton russe.

—AUSSI—

Son assortiment oidinaird¥des meilleurs CHA-
PEAUX de SOIEË pour hommes, CHAPEAUX
de CASTORet de FEFUTRE pour Dames et en-
fants, en Gros ot ch Détail.

am—107B sept.

J, EMERY-CODERRE
DEMEURE AU

No. 290, Ruo Lagauchetiere,
Coin de la Rue des Allemands.

ler oct, e— 108
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tg

wy _ {Bonnie spéculation.

| Nouveaux Meubles de seconde main

_YENTESPARENCAN.|
PAR FISHER er CIE.

BLE ENDOMMAGR,
ll sera venduaux Magasins de

JAMES HAWLEY, ECR.
AU CANAL,

LUNDI MATIN, 5 Oct,
3,000 boisseaux de Blé, un jru endommagé,

qui sera divisé ea Lets.
Ce lot de Blé offre une chance rare pour ame

Vente à ONZEheures,

FISHER Er Cie,
Encanteurs.

3 oc.

VENTE DE

MOBILIER.
MARDI Prochain, 6 Octobre,

Il sera vendu un Grand Assortiment de

——— |

Les Acquéreurs qui désirent se meubler avce
dus articles ayant déjà servi, pourront se les pro-
curer pour moitié prix eu assistant à celte vente.

Vente à DIX hewres et DEMIE.
FISHER er CIE, i

109

 
3 oct.
 

  
MARCHANDISES NOUVELLES,

Sos se,

RUE NOTRE-DAME. '

VERT-BLANC-ROUGE.
L Soussigné à 16Œu son assortiment de la soi-

sou, consistant en Draps, Casimives, Plaids,
Cobourg et Coshunres pour Robes, des Patrons
les plus nouveaux, Flanelles unies et de Fantai-;
sie de toutes couleurs, Velours, Rubans, Fleurs,
Chuppes, Brochées et de Laine. !

Hh attive spécialement Pattention du publie sur
sou ussoitiment de Chetsises de F'anelle unies et
de Fantaisie.

CONSISTANT IN: :

80 Chemises de Flanelle pour Messieurs, et”
aussi sou assortiment ordinaire de Chemises de
Tuiles et Ginghand Cols, Mouchoirs, Chaussons
et Bas, ete, ete. ’

——AUSST—

Couvertes de Laine et Couvrepieds Blanes et
de couleurs, Coton filé.

BLEU-BLANC-ROUGE.
Le Tout à Don Marché pour kr-

gent C'omptiunt.

PB, BADEAUN.
em—l108

J. O. CUILMETTE,
MAGASIN GÉNÉRAL DE

SAB ANS,
EN GROS er ex DÉTAIL,

207 et 209, rue St. Paul, ‘
Coin de La rue St. Joseph.

0 V prend la Kberté d'informer ses
Je VU}. CT, amis et le publie en général
qu’il vient de recevoir par les dermiers steamers
son

ASSORTIMENT D'AUTOMNE ET D'HIVER
Consistant en Casimir. Drap Castor, Drap Met-|
ten, Oxford, Drap noir superfin,
Un assortiment pour VESTES tel que Velanre

de soie. Pluche et benueoup d’autres jratrous en
Drap et Satin fleuri et brodé ;
Un superbe Int de Casimire et Flanelle d'Gn

goût nouveau pour chemises ;

ler oct.

Un Assoitiment complet de

HTARDES FAITES
dans les deniers goûts, pour hommes, jeunes
gens et emfante, qui seront vendus au PLUS BAS
PRIX.
Un gros lot de CAPOTS à l'épreuve de l’eau,

tel que Cité et Caontehouce. |
Un des meilleur Tailleurs est attaché a l’éta-

blissement pour exécuter toute commande avec
promptitude et le plus grand soin.

—DE PLUS— i

Ontrouvera toujours un assottitent ¢ten fu de,
CHEMISES FINES, de Guillaume, Casimire,;
Flanelle de goût, Cols, Mouchoirs de poches, |
Gauts de Kid, et Ve peau de Daim.

—AUSSI--
Un assortiment pour Dames de Mérinos, Co-

bourgs, Delaine, Châles simples et doubles, Mrap
superfin pour Mantes de Dames.

—ENCORE—
Unassortiment de Chaussures pour Dames,de

Bottines de Veau, Bottes de cuir patent, Bottines
de Feutres pour Dames et Enfants, Bottives de
Prunelte, Cuir patent; et un assortiment complet
de Chaussures en Caoutchouc [t. R.J pour Hom-|
wes, Dames et Enfants. !
Le tout sera veudu au plus Bas Prix :

POUR ARGENT COMPTANT. ;

Lis Marchands de la campagne trouveront,
leur avantage à Visiter son établissetment avant
d'acheter ailleurs,

ler oct.

Comp. d'Assurance contre le Feu

ÆTNA,
!
|
|

CAPITAL SOUSCRIT |

Un Million de Flinslsres.

Actif - - - - - - 81,422,162.
ROBERT WOOD, Agent, |

Montréal.
— ere002m |

Comp- d’Assnrance contre le Feu,
HARTFORD,

DK HARTFORD.
 

CAPITAL SOUSCRIT.
Cinq Cent Mille Pfastres.

Actif - -'- - - - $618,809.
ROBERT WOOD, Agnt,

Montréal. |
—_——_

CAPITAL SOUSCRIT
Six cent mille Piastres.

ACTIF - - - $876,194.
ROBERT WOOD, Agent,

Montréal,
‘ em—107

ALOUS COUPÉS—
5) Carvelles pour Navires et Chemins de Fer
Plaques d’Etain, Char DC, DX et DXX
Plaques du Canada, Pontpoo! et Glamorgan
Zine en feville
Plomb en feuille
Tuyaux de Plomb à Gaz

* Cuivre en feuille
Ploinb à tirer numéros asso:tis
Etain en lingat
Plomb noir, Mexicain, Nos: | et 2,

A vendre par
THOMAS PECK wor fer oct,

“que Victorimnes de Marte de Roche, Visoi, ,
1,0e1 Muskewasts

“dou

   

Fire Insurance Co., rue Wall, N.Y.* Fabricants de toutes sortes de Muchines pour |

VENTES PAR ENCAN.

PAR J. D. BERNARD er CIE.
 

SECONDE VENTE ANNUELLE

FOURRURES,
MANUFACTUREES ct non MANUSACTUREES,

Ete, Ete. lote,
 

Aux Salles d’Encan des boussigués,

Mardi le 6 Octobre
M ser offert au Commies par

JETT)ESTR WCBEN. eS
Le plus riche Assortiment de

FOURRURLS MANUFACTUREES
Qui ait jamais été offert par Encan Public,

TOUTES PREPAREES DANS LES MEILLEURS
STYLES,

L'assortiment comprend à peu près ce qui suit :

40 Casques [outre Noire Naturelle, dern. mode
RD de do ‘Teinte, do
ago do Loup-maciu brun, do
300 le do noir do
200 do do naturel, do
300 do Agueau de Russie noir, du
200 do da de Perse noir, du
toy do de de Rusie gris do
600 do Neutria bran uaturel, do
Hu) do Imitation do do du
100 do Rat Musqué brun piqué et teint, da
500 do do teint, do
200 do do naturel, do
500 do Lapin Belge ton fu da
tou de Astracan do
lou do IHaps noir et bleu, avec bandes eu

fourrure, do

—AUSS)—

Un grand Assortment de Pelleteries manufac
turées i Londres ot en Cana la pour Datne-

 

  h
 Feureuil gris-coir. Opp

Boas, Manchons, Gantelets, Mituines. Gants, ef
Poiguets, Capots de peaux de Castor, Artiacan

+et Loup-muanin, bonnes douvlures.

EGALEMENT—

1pe Caupots et Gilets Agneau de Crimée
do Dran de Crimée

paires Pantaleus de Flanelle bleue, doublés
Btahbes de chambre Flanelle bicue, daublées
peaux de Lotps-muarcins

do Loutre, non nantifacturées

ton

Hu
Avu

an)

RAN do do du
lo do do qnquées et teintes
so da Vison wir, non mannfsetniées
200 de da nunutaetarees
244 douz Mitaines peaux de Chevreuitet Lajun

Et autres Marchandises dans lu tuême Hgae.

1157 On pourra voir ces marchandises Lundi. le,
Là, et le matin du jour de la vente.

Vente à DEUX heures.

LoD BERNARD kv Cre,
Encaoteurs }

10329 sept,

tels

 

Roureana Posles.
CT Sou-signé affie en vente—

214 Nouveaux POËLES de CUISINE aniéliorés,

 

sre description.
EMPIRE STAT.

wants de Fa medi
Le POLLE de CUISINE

 

COËLES dé CUISINE M AMMOTIF peur ‘lo-
Leis of Biteaux,

—AUSSI —

Peele au Charbou de terre et da désulfuré, l’oe-
lex de Parluit, Poêles carrés de goût, Peles
Prauklin, ete.

—rr—

Poètes sourds, richement ornementés,
Tuyaux, vie, vie,

GLO. MAGAR,
Magasin en Gros de Puéire,

302, Rue St, Paul
1u7

HENRY CARLETON,
29 sept.

Marchand en Gros et en Detail de! inveers posts, 26 parece,
FERRONNERIE,

RUE ST. PAUL,2353,
Vis-A-VIS DE LA DoOLANK.

 

ENSEILGNR DE LA

‘GrandeHache
\ muinteaual on magasin vn assortiment complet ;
I de

FERRONNERIE
BIRMINGHAM, SHEFF
MANDE ET AMÉRICAINE,

Composé en Partie de :—

COUTELLERIE de Table et de Poches ; Chun
delicis en Argent Plaqué et Cuivre; Cou
veris de Plats; Vinaiguers;
Fourchettes Plaquées et d’antre espèce
Théiéres émaillées et étaméos ; Saucepans

 DE  

Boniloires; FUSILS et PISTOLETS Double
et Simple; Balances de Comptoir; Series à 0
Refendre, Scies Circulaires et de Moulin,
toutes sortes; Limes « Rapes; Lampes de
Locmmnotives Indicatenrs de Char de Chemin
de Fer et Lampes Tricolores; Cries et Crics

Rondelles, Drilles à Ru-Roulants, Fcrous,
chets, ele. ete.

OUTILS.
SCIES à Main, à Tenon, Paunean, Fondo) Ci-

sceaux, Gouges, Manches de Ciseaux, Ratats
de toute sorte; Mailiets, Equerres; Vrilles
Meches de Velebrequin de toute espèce, Fi-
chres, ete, ete Les objets ci-dessus son
garantis de la meilleure qualité.

SELLERIE.
Assortiment Complet.

ET TOUJOURS EN MAIN:—

sort et Fondu; Acier Surchauflé ; Acier à
Ressorts de toute grandenr pour Chemin de

IELD, ALLE-

Crullères et

| VENTES PAR ENCANS.
| PAR BENNING rr BARSALOU.

AUJOURD'HUI.
NOUVELLES

| { ’ ¢ 1 CNMARCHANDISES
AUTONNE ¢t DRIVER.
Les “ous.ignés vendront à leurs Mugneine,

RCE ST. FRANCUIS-XAUTER,

AUJOURD°IUI (Samedi), 3 Oct,
Un Ascortiment général de

Nouvelles Marchandises d’Au-
| tomne et d'fliver,

NOUVELLEMENT REQUES,

Par les Steamers INDIAN ot ANGLO SAXON;

CONSFISTANTP EN—

Draps noirs et de couleur, superfina
! Doeskins unis et de goût,
| Draps Castor, l'ilut, ot Petershatn,
| Peaux sibériennes, Alahwma et Veau marin,
(Serges fratçaise, augluise 6: allemande,
| Alpacas. Cobourgs, Cnchievaites et Delaines.
Couvertes, Curisés, Flanetles Konges et Blou-

| ches,

y Mad-ler 5-1, Indiennes de goût et de deuil,
“Coton barré, Cours, Derims et Regattas,
sCotous à deaps, Cotons Blane et Janne,
s Lingus de fannilles, Serviettes ut Kssuie-nwaius,
{ Nappes ouvrées 8-4 el Essuie-mains, cle.

 

CS

 

—ausst—
| Trois caiges Etctte des Townthi +
Deux caisses Chemises et l'anta ns pour Mes-

sietrs
Vente à DEP X heures -

BENNING iT BARSALOU,

VENTE DE

DRAPS CANADIENS,
FLANELLES, Tire.
I sera vendu au Magasin de

M. JOHN DOUGALL,
255, tr se, laut,

MERCREDI, S COURANT,
{90 halles Draps Cansitions, Carsés, Satinels et
; Flanelles, la plus grande partie de [a manutae-
“ture de Sherbrooke, étant uu bel Assortiment de
“Marehandises de durée

100 balles Ouate,
100 raines Papier à enveloppe, diverses gran-
{deurs.

10%

 

—AUSS[-=

 

catiste

Vente à DEUX heures,

Un Envoi de Flanelle

tas HENNING tr BARSALOU,

; FERRONIKMERIE
1:40

UM CWA OG ZR MAE eSEC Mos

DERNIERE VENTEDE LA SAISON.
IL SERA VENDU. PAR ENCAN,

i

!
|

; sun LE

QUAI DE L'ILE,

IRES DE LA GGELETTE,

' leur le compte de

JV, LEAVCRAFT, FER,
JEUDI, le 8 courant,

; Un Assoitimient des

Artictes superieurs en Ferfaits au
| Charbon dc Bois!
! Manufactur és aux

“FORGES ST. MAURICE
! Avee le

CELEBRE MINBRAI DU ST. MATRION;

CONSISTINT KN:

13 do a

1 (VU Foeles Stumples nssortis, de 21, 24, 27, 08,
36 et 54 potices

, du l'oêles de fantaisie, model
| 20 Poêles de Cuisine gupér
D Chaulièges à l'otaste,:

| 200 Réfrigérants à l'otasse, fond plat
1000 Chauitieres à Sucre « Réfrigéraute, ossi -
© tis, 1, 2,3, 145 :

109 Chaudrons avec dus ir <2, No, 6
| 5600 Chawlrons à soupe, : 1, 2 pieds) assertéész 1,

2,3, 4,5et6

| 26 tonneuux ls à chevaux
y à de Plaques de socs de charge
: > de Poiates
Grilles, Desseus de poètes, Cendriers, Dessous de

: Chauiieres à l’'utusse, Carmsds
Cnuchette s en fer, Ponte de charrue

i Bottes de voiture, Trouvez de tuyaux, etc.
Conditions: Au-desenus de L2D, argent con:p-

jtant; au montant de 425.3 mois ; £58, 4 mois ;
| L100, 5 mois ; £150 et : » dessus, 6 mois. Paie-
ments par billets promissotes, crlossés si au

   

 

Vente à UNEheure.

BENNING Er BARSALOU.
. Encanteurs,

i IG” Si le temps est défavorable, grivee i PPobli-
geanee de la compagnie du Chemin de Fer du
Champlain et du St. Laurent, la vente ava hei
sous leur hangar, sat le quar mentionné ci-baa,

ATTENTION!
VENTE DE PROPRIETES DE VALEUR,

i Dépenduntes dus Successions des défunts M. et
; Mrne Bessann LEMarnE dit Sr, GERMAIN,

({ RONT VENDUES au plus haut ot dernier
enchérisseur, les propriétés suivantes, sa-

voir:

Une TERTE située à la côte St. Taul, pare’ an
de Lachine, contenant trois arpents, neuf
pieds et six pouces de front sur le devant, et
trois arpents et huit pieds sur le derrière, sur
dix-huit arpents, six perches et onzr picda
de profondeur, le tout plus où mois -. telle
que cloturde, tenant an devant auch min da
Roi le torg du caual de Lachine, corrière à
Jérôme Entour, d'un côtéà Pierre Loudria,

i et d'autre côté à dame veuve Thiéry ou aes
| représentants, avec une bonne maison de
; briques, unc grange neuve et autres bati-
| ments dessus construits,
2° Une TERRE en Bois debout, bien garnio de

Bois, située un la dite paroisse de Lachine,
contenant quatre-vingt-trois arpents en super-
ficie, plus ou moins, telle que cloturée, te-
nant par un bout et du côté Sud-Ouest à M,

168

 

 ——

 

 
t

bout au sieur Décary, et du côté Nord-Est
nu ht M. Daws.

|
|

“FER en Barre, Cercle ef Feuille ; Acier à Res- | Daws et aux prairies de Larente, par l’autre

Fer, Chafues, Enclumes, Vis, et Clong; 3° Une TERRE située à la côte St, Tuc, pa-
Clous à l'usage des Ferblantiers ; Clous à ; roisse de Mo tréal. coutegaut deux arpents
Chevaux; Chevillles et Cluus Rivés Put: n- | et une perche de front, sur trente arpents de
tés.—Verre à Vitre, Maches, Mastie, Bèches, ©
Pelles, Meules, ett., etc.

26 sept 106
——_—_——an +

J. À. FAY & CIE,
faire les

bo

| Portes, Chassis, Persiennes, Chars
de Chemins de Fer, ete.

—AUSSI-—

niet et Granite State,

ete, elc., etc.

ajoutani geulement le coût de l’importation.
HENRY CARLETON,

Ageut pour le Conada.

MEULES.

 

Les Rabots de Woodworth, Da~

Essieux, Courroics, Bandes de Cuir, Arbres d Scic,

Le tout seru livié au prix de manufacture, eu

TENANT d'être reçu un lot de MEULES de
4 pieds de dit môtre et de 7 el 8 pouces d'é-

paisseur.
HENRY CARLETON,

233, Rue St. Paul.
am} 26 sapt.

profondeuz, plug eu moins, telle que clotu-
rée, tenant par un bout et d'un côté à Bar
jamin Décary, par Pautie bout & Jérémie
Décary, représentant Pierre Lemieux, et
d'autre côté au dit Jérémie Décary et à Gil-
bert Leduc. avec ure maison en bois, Une

| grange et autres batiments dessus construits.
N.8. Les Loty Nos. 1 ¢) 2 suffit vendue & 'u

porte de l’église de Ia paroisse de Lachine, LIN
DI, 12 OUTOBRE prochain, à ONZE heures
irécises A.M.; et le lot No. 8. sera verdu dur.
Bureau des Notaires soussignée, Petitefiue St.

Jueques, No. 20. le lendemain, MARDS, 15 OC-
TORRE, a MIDI vrécis,

Does titres incontestables seront donnés aux ac-
quéreurs. _. .
Pour les conditions de la vente (t autres partis

culariiés, s’adresser anx soussignés.
J. A. LABADIE, N. P."
J. F. 0. LABADIE, N. P,

22 sept. 104

BOULANGEPIE FRANÇAISE.
M LABRVE a l'honneur d'informer le pu-

’ blic qu’il à établi à Montréal, Rue St.
ANTOINE, No. 26,une BOULANGERIE
FRANCAISF, où l’on trouvera toujours d’excel-
lents F'AINS préparés suivant la méthode fran-
aise :

$ Les pratiques ecroutservice chez vlicæ
18 sopt. - 168 
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_ arteant —__ AT —— res

LEPAYS.
84% - =

! {

© . a

LL 0 10 > Co ; AYS. 3 Octobre 185’

QUINCAILLERTES. | BIJOUTERIES, &C T. y : CERÉEErea ee —

| QUINCAILLERIES.|.BIJOUTERIES&C.|  CHAPELIERS. MARCHANDISES. MARCHANDISES.. VINS, RTC.

| + ; :
TESTSaeES

S - Pres itssmeenTTT eAEAARALARRLAAe Er ~~ ToT Ny pd LN

a
i

; . : : T ia oe TT rnare

params | MPORTANT E. KOBLINSKI,  CLAQUES, CLAQUES, CLAQUES. NOUVELLES TE puioffs sivibes LIGDEUs 4

pee ‘ Pour ceux qui OSAPELISA PT MANCHONNIER, nest MARC rade | ;
i / VISITENT DT SRE BSLESà 3 paAlULOR RIE FS Soussignés viannent de recevoir des meil- | À Ï DI SES Curaco,.. a

- ; | ED ENT MON TREAL! | En"Gros ét etDétail,” Td leurs Manufacturers, l’Agsortiment le plus: pein = * Marapehino..

8 - cons rhosi
y 3

| _ | 212, Rue Notre-Dame, 212. © ‘claques ne €ofoltchoue -M°DUNNOUGH, MUIR ET CIE. Chery Cordial,

, A — 2 x Li i i

. ; i
| L’ASSO RTI MENT | E KOBLINSKIdésire informer | qu'ils peuvent offrir à dés prix beaucoupplus bas 185, Rue Notre-Dame,

AbsintheSubse,

Corporation de Montréal.
* | le ples beau et à meilleur marché de belles! ds A sesnombreuse pratiques | que ceux de toute autre Maisouà Montréal. (ÆExtrémüté Est, près de l'Eglise Paroissidie, ebdesForty Noire,

ee
: ; + e p i 3 i .

= aan
; - Bas 5 CPS

AYTIX BOUVCHSILS.!
MGATRES EX OR ET BN ARGENT! Slepublicdingn mains ov grand covaHomes,ameswoes: bien MONTREAL. 22 iiépt 55, rue St. Ftançois Xavier

—— i
a ! : '

k Enfants.
; i = 2 aa—104 ’

BB IT des Tome smn2, 10 ot 45 dans
JE avan _ | CHAPE Il : Q qu'aux Yentants- ES Soussignés ont reçupar les vapeurs Anglo-

te Marché Bous cours de ertis € oeFE
| LEULRBRLARS A XET CAS UES Far paires p. Hommes, 5.000 paires p. Filles, id Saxon et North American unassortiment con- LE Commerceest respectucusement invité à

Sremier iar prochain, sort ven fae dune fede
Lr NOUVEAU STOCK DE P RE Po 0 pEmines, 5,000 do Gaigons, sidggbie el soignenement choisie MARCHAN- venir examiner les Echantillons d’EAU

Marché, par Bucas Patrie, LUNDI procheiu. |
GLAINES D'OR VÉRITABLE à STOCK DE PELLETERIES. I. 5.000paises pour Enfants. A DISES ANGLAISES et FRANÇAISES, com- DEDR la COMPAGNIE des VI.

CINQ Octobre. ! PLAIN La 5 | de toutes grandeurs «1 qualités, confecti ; 1s saisissons culte veFasion pour Vous 0 rir | posé de Ch NE « COGNAC, laquell anti vas

“Tes conditions de la vente seront Contes le |
| Detante description :ce printems, sous sa DIRFCTION ome “un Assortiment des plus complets de Fleurs artificielles: Plumes. Rubans, Velours, les Soussignés être le produit desy;crane par

jour ia verte, : =z. ; . éschiption. i NELLY, des meillenrs matérinux, et d’une ma- | MARCITANDISES SECH ES DE GOUT Soles, Satins, Gaunitures, Châles, Mérinos flan: District de Cognac, les règlements de la Com, le

Vonte à ONZE heures, i 55H : TYaissselle Electro-Pl [nière qu'il est IMPOSSIBLE de SURPASSE : 2 HA «| cais, Cobourg et autres Ktofles pour vétemenis,

|

gnie défendent expressément l’achat ompa-

, oT Pg Bo ectro aquee, | ; ; ? ASSER que nous avons en main, et renouvelé sans cesse

|

Robes, Delai Polk lai G d lenrs Mi 3 > achat où l’enirée

Vor onde, ‘ . LA AB | NN ‘ Len cette ville, soit peur la farme où la durée. Le par l’arrivée des Steamers de cb Fans € tobes, Delaines, Polkas en aine, Gants, Bas, | dans leurs Magasins d'aucune Æau-de-Vie fal

+ P,SEXTON ! ue ques e la meilleure qualité. I tout à vendre en Gros et en Détail, aux plus bas [ des Steamersde chiaqhie SER, vi

|

Välements de dessous, Draps, Casimires, mentil-

|

quées en dehors des limites de leur arrondise..

Gi ter de la CHE! MB, ELÉEF0 | ARRIORBS DG Ter aa, | MX du marché. ! BERAL pouvons vendre à un ESCOMPTELI-

|

les de dames, Flaneltes, Couvertures, Calecots,

|

ment. : Froudisse-

Burea: du Grelñor de la cé.) i RN A A7 SE Mad GOUL, PR KOBLINSKI saisis cette occasion pour reo | AL à ceux qui achôtent en tros | Savons, de fantaisie, Chemises pour Messieurs, : LANE, STEPHENS xr CIE

tar d-ce-Viiie, i | Ë Souseigué mforme raspechieusement Ses | En Papier-Maché. ! mercier ses pratiques en général pour le patro- N a 7. MERRILL, Cols, Cravates, ete. 3 ‘ Ag on

Meniéal, t 37 J'esuis et te publie en général qu’il à reçu son | " 1 po | page libéral qu'il un à 18Çu depui “1 a corne No. 190, Rue Notre-Dame, Et autres viaschandises de fantaisie et dedu-? 11 juillet. sents,

WT revi ; qu’il

à

regu

son

CUEILLERES, FOURCHETTÉ mer ) dre pat one STRIC Montréal.

|

ré i DTATIA cm

japprovisionnenent d'automne de i ALU VLS PUY EITES, COUPES, ETC. | mencédes affaires, et il espère, par une S'TRIC- } 21 sept Montréal.

|

rée, Mercerie, ete. pour lP’Autoinne et Hiver. ; . LASEIRAL Seni

i COUTELLERIE, OUTILS TRANCHANTS i En Argent massif. | FEprvi et une grande PONCTUA- |Ee oo 100

|

Terme: Argent Comptant---Pas de second Prix. IMPORTATIONS FRANCAISES

,
‘ mériter la continvatioh dela fav -;

\ NOUGH. : . —_— :

[ ! | ORNEMENTS EN JET, tai: rime CHEMISES TOug | 8. H
PERRONNERIE,

_

Pelpisbalequitéa Dam ; VE »-% |p PANTAISIE ET DB FLANELLE,| —— cAn-10 go, 914, B USSON,

' .
>; - pe - } : - TTT 7

j  E 0 NE | — — reeee |) 4 Roe ; , p

sir Fon trouvera maintenant au complet dans TP MEL IC DAS TORTS THAT TC oS ANT, BAZINET | P y & ’ GRANDE EXPOSITION ° 9. = Rue St, Paul,Xo, ald,

Corporation de Montréal! “es dit utes branches, | En Marbre de PAROS et BISQUIT â > ; QUR MESSLHURSI
-

PN rep. Le Soir <iuné se propesant ah se RETIRER spaTUFS ANTIQUESS ‘ : ~ Chapelier et Manchonnmier,| NOUVKAUX MODELES. DE M $. HUSSUNarrivant directsment de Fran-

Benriu ré L'Agren desAFFAIRESle PREMIER MAL prochain, RUAer 152, RUE BLEURY, 152 M ARCHA NDI FE feSent) une Mai-

Ville, 0 seplemb ‘les informent patte qu'il disposera de ce qui! MICROSCOPES ACHROMATIQUES |

v

| ; L BR ; 192, ; POLKAS EN LAIN E, N QUI! N 59 44 99 jFon de Commerce, Ses Magasins seront un En-

TES Soumissions cachetées seront reçues 5 ; hiioe Ci pes PRIN meni REBUTES, pour pp pi), ESCOPES ¢ i M À 1 tient en mains cette année un Avec où sous Manches. - 7 ; a trepôt général pour les liquides

tnissions ce: 165 Be ones Gita ENT COMPTE Po que La voute un Ceera à 1° CL ES es i 3 i time ps ête x . . : I = ‘

xe ; NE assigné piofu'an > rer AR i Nhe PE ANT, que la veute en devra | sax Th _ - ! ans Eten éteudu de | Sous~Ghemises Ecossaises NOUV ELLES, SA EN PIÈCES ET EN CAISSES,

ÊRE à MIDI. on BERR re à durées i ee E $ WRAL EWE > FLAX ’ oo ol : : a - |

Couvereles di 5 ts. PIRRRES Jordos es personnesql tiennent raison, les Cons-” EVANSES \ NORE, ont la branté et la bonté ne peuvent êLe surpass | LAINE D'AGNEAU, 4 0 0 C A Ï S S BE Ss y HAMPAGNE HEIDSIEGK ET pug DE
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